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LES AUTRES NOUV

DÉPÊCHES TÉLÉGP

mE gs —A
=RESUME TELE! S HIQUE

—Le Rév. D. Nelles, Cuuncelier de
"v'pivereité Victoria, cet décédéhier à

otourg, Ont, . 2

—Les membres du congrès littéraire
e Madrid eont allén déposer des con

Foanes aux pieda de la elalue de Cer-
yantée. J Tas it .
-—L'inauguretion de Ja sictuo égnss-

sec dus ge rel Meade aura lieu démuin
n grui. de pompe à Philadelphie.
Des voleurs ro rout introduits nuie

Hlanent dead la banque de MM. J. C.
Bird et Cie, à Saint-Charles, Illinois,
M 1.1 enfoncé le coffre-fort et se Bout em-

FT arés d’une somme de $10,000.
H Une violento épidémie de fièvre
Bi.hicide sévit & Iron Mountain, Mi-
Mciiçan, Pins de cent personnes foot
Mauelntes de la maladie qui cause Clhu-
que jour de 1 à 7 décès,
—Timothy Cavghliu, l’employé du

Toledo, Peoria and Western Wailroad,
dertré au granl jury du comté de
Livingelon, pour avoir causé, par rw
nvzligence, Is terrible catastrophe de
Chateworth, n’a pas pu être wis en
accusation faute de preuves Bufli:autes.

—La réeidence de James O'Counall,
i Peabody, près de Boston, u été dé-
truite par le feu hier, et deux des eu-
fais d’O'Connnell out pêri dans les
fewer.
Sir Thomas fenry Gratlan, ainsi

que MA. E-monde et Artbur O’Coanor
de pulés irlaudais au parlement anglais,
Mo: été l'objet d’une ovation enthou-
ii, te A Académie de Musique de Jer-
ir City, hier soir. ; .

—ouhin Barrett, âgé de 16 ans, à td
vvêtre mortellement blessé hier soir
Nuw-York, par un Italien nommé

Rk. :uiseppya. Ce dernier avoit ineulté la
fe. uz de Barrett, et ce dernier avait
voulu venger ea cœur. 10.

L --Un vaste édifise en ccnstraction
Rot écroulé hier à Ney-York. Un
re, le Hév. P. Kirno et 20 ouvriers
9.1 éte en-«velis sous les ruines. Cicq
Howes ont C16 tubs. Les autres ainei
dre le R. R, Kirno ont reçu des bles
Mg: u:e3 cérieuses.
Ÿ _-Unaccident aussi horrible qu’ex-
Mt:aordinaire B’eat produit tout recem-
meut dans Ja ferme de M. Hill, près de
Cowiegton (Tennestee.) Le fils de M.
Hill, un enfaut, étant entré, pour B’a-
murer, dans la machine à presser le
coton, qui était reatée à moitié rem-
Bio, s'y est endormi. Quelques jastants
syrès, les nègres employés dans la
plantation, ont rempli JA mnchine, pour
achever In balle sans s’apercevoir de la
préseuce de l’enfaut,Le cotonà Été en-
cuite pressé et loreque/ la Lalle toute

l'en clé reti e la machine, on
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Hill, 2e pouvant s’expliquer ce qui
etait arrive, a fait défaire auseitôt Ia

ÿ inlle. Un epectacle hideux s’est alors
aiert à ees yeux, Au milieu du coton
ensanglanté “Re trouvait ‘Je cadavre
breve de eon file. ;
—La princeëge Maud et la priucesse

Loutne, filles du prince de Galles, qui
souflzout toutes deux d'une £érieuse ut.
wque de rougeole, prennent du mieux.
La princes.1e Maud eatla plus gouffrante
des deux, ;

—L'élat du bouquier Zensom, qui à
ét} victime d’une tentative ae meurtre
de la part de son genre,sur les degrés
de l'église, à Chicago hier, n’a pag fubi
de changement, Les médecing ont no
léger eapoir de le sauver, mais à cause

LE d: con âge aväucéet la faiblesse plysi-
ES que due la grande perte de zon esog,
E4 Onentretient de vives craintes’ à" son
RE sujet. .; i

§ -Joceph Schlenmer, ce jeun: Alle
BH mand qui n nesaseiné A coupe de re-

f volver, dans la rue, à Jerzey City, le
M ler auût dernier, &a femme âgee seule-

meut de quinze avr, parce qu’elle refu-
tait de vivre avec lui, est condauné à
être pendu le mercredi 14 décembre
vtochain.  …. Lo 4 x
—On parle de nouveau d'une pro:

chaive entrevue de l’empereur Guil-
luume et du czar et l'on prétend qu’ils
++ rencontzeront en Pomérauie dans une
quinzaine de jours.
—Des élections ‘communales ost eu

jeu hier dans toute la Belgique, Le ré-
tu'tat prouve qu’il exiete peu de chau-
frmænts dane ja force des différents
partie, À Liège, les libéraux ont subi
un échec par suite de la coalition des
rocialistes et des catholiques.
—D'autre part, le juge Field, de la

Cons de Circuit, à va paraiso (India-
tu), & spécislement convoqué un grand
jity pour Avjourd’hui même afin de lui
ssamettre ls mise en nccusetion des
e nployéa de: In compagnie du Chicago
sul Atlantic Railroad roupgonnes
d'avoir également causé par leur négli-
geace In catastrophe de Kouts.
, Trois dangereux brigande, Leech,
l'rainer et un inconau, qui avaient. ré-
temment mis au pillage et ensuite
'ncendib le village d'Oakes (Territoire
indien), ont été cernés et tués À coups
de mail à quelque distaoce da là.
—La con toite de l'assemblée géné-

The den Chevaliers du Travail en ap-
Hivant M. Powderley qui n déclaré

[ 1 \ainée,la grève des enclos à bestiaux
M en,Ve ville, et à ordonné aux gré-

visteg lé Fatouruer à leur travail, à dé-
É t-rminé ‘’spublée de district No 57,
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enclos à hssp,,SE;ik Ce Tetirerde-dOrdre
dea Chevaliers u“VFreveil et À organizer

ÿ "1 Uvisa centra, * “es organisations
datraset, L'ua dea SCIpOUX Mem-
dico de. fabrisants de …‘etfis, apparte-

“te les fabricnots de barila sot SUT Je
Punta de sortir de l’ordre. ee
aa parle encore beaucoup à Ben
Er Téœnt voyage de M. Crispi
riedricharuhe, L'après un racontar,le

premier Ministre nalien surait écrit
we l'album du princes de Bismark:
rae talue dana le prince de Bismark
vôtre de la paîx: ‘La princesse de
“lustk à traité M. Crispi avec la plus

Bande amabilits, Lorequ'il sortait, la
Princesse l’obligenit à s’envelopper daus
:° manteau militaire que le chancelier
sortait pendant ja guerro franco-alle-
utede “Le chancelier' n remercié M.
ae de ce qu'il avait éorit dans eon
ue en et il lui à déclaré que le main-

8 dela paix était son priacipal devoir.

west Gperça qu’elle euintait du sang, M.|

qu compre™ ATR. Rd Ethploydsdea:

LRU À l'avembiéo K.expriVC l'opinion,

TELEGRAPHIE
 

 

NotesdoInCaplitnte-
Jl. Cpe: FOR stl am a

Travanx do colanisntion—Lcs uous
venux ntellors typogruphiques

Ottawa 17—4, 11. Ourt=ay, vx-M.P.,
et agent fédéral pour l'immigration,
voyage maintenant d’uu bout du pays
à l’autre pour découvrir les endroits les
plur favorables à la colunientjon. Lars-
qu’il possèdera tous les renseignements
-mÉcessairoa, ‘il 3e :mottza en Cotumuni-
cation avec les canadiens frähçzis des
États-Unis. Ses pouvoira s’éleudent
aussi à l'immigration traoçsise. N.
Hurteau n déjà visité le Manitobs, le
Têmiekamingue, le lac St Jean et Ja
Gatineau, il est en route, en ce moment

url'extrémité est de is province de
uébec. : - ;
—Le Col. Chamberlain, imprimeur

de la Roino et M. Sénécal, directeur du
nouveau département d’iunprimerie,zont
de retour d'un voyage aux litats-Unis,
ou île ont examiné:les progrès les plus
récents de l’art typographique. Hs sug-
gèrent plusieurs améliorations qui se-
rout probablement mtoptées. lls ont
aussi fait des arrangements condition-
nels pour l’achat du matériel d’impri-
merie, mais rien ne nera décidé avant
un mois. LT
Ou parle de faire imprimerles lisies

électorales & Ottawa.
 

 

Nouvelles de Québec.
- hd eka ;—n ay

Les propriétnirex du “Cansdien-Evd-
Dement” miv en aceusntiton pony

Iibolle—~FProcds de Ia femme
Lagncé—Un incidents

Québec, lT—Le grand jury à trouvé
un “trae bill” aujourd’hui contre les
MM. Demere, propriétaires du Ca
dien-Evènement accusé de libelle. y _ 37
On se rappelle que ces journaux

avaient reprodait un article du Mosion
Herald accusant M, Jotn O'Farrell,
avocat, bien connu de Québec, d’être le
meurtrier de d’Arcy McGec. La preuve
foite par M, O'Farrell Inisse sa répuls-
tion £avs tache et est conséquemiment
extrêmement forte cootre lea neesé «ii

© —Le procds de la femme Logacd
accusée «l'avoir empoisonné son maris
Été commencé et excite beaucoup d'at.
tention. Lia cour a été boudée de moadé
pendant toute la journée. Une veneer
tion a été causée par une réponse de
M. le curé Bureau, un témoin dans la
cause.M. Lenrieux,nvocat de Ja défense,
lui ayant demandé s'il: était à es con-
naïssance que le défant nvait possédé un
bateau à vapeur et l’avait brälé pour
obtenir l’agsurance. le flév. Monsieur à
réponilu qu’e c'était JÀ un eecret de
Confession qu’il-ne youvsit dévoiler. M.
Lecnieux ayaut ineis LE, la cour à donné
rairon ou Riv. M.Bureau. .
Beujamin Trudel, accusé de parjare,

‘à plaidé non conpable.
rs

‘Adaires Français =
 

Retour «to M. Grévy—RBonlan cer sm
bit nis pots pxto do ln ante -
du go
au sujet d

in

   
  I

front tère
 

Paris, 17-—M, Grévy, président de la
République, vient de rentrer de Mont.
sous: Voudrey à Paris au milieu du si
lence général ; son retour a passé com-
plètement inaperçu.
Ls gênérn! Ferron, ministre de le

Ruerre, fait en cs moment une tournée
d'inspection des garnisons et des forte
de la frontière de l'Est.

L'affaire Caffarel, qui a fai: taut de
bruit aucommencement ds la semaine,
et déjà presque oubliée. Le général
comte d'Audlau, à ls-poureuite duquel
sont Jaucéa lesplus fins limiera de la

lice'de rûreté, resto introuvable, M.
aviel Wileon, gendre da présilent

Grévy, toujours tr&a attaqué dans le
preese, coïtinue à se défendre avec une
ande énergie. Quant Au général Dou-

fin rer, il subit avec réeigaation les
trente jorira d’arzêts de rigueur qui lui
ont été inil:gôs. . .
On connaît aujourd’hui par les jour-

naux allemand 3 arrivés àParis le texte
de Ja note oflicielle.remise-par. le. comte
de Munster, ambassadeur d’Allemague
en France, à M. Flourene, ministre des
affuires étrangères, à propos du mal-
heureux incident de Raowrsur-Plaine.
Cetie note est ainsi congue:
“s&Le gouvernement impêrial” alle-
niand ayant exprimé sca vifs regrets au
Bujet de l’inoident de Rsou-eur-Plaine,
et ayant déclaré qu’il était prêt à payer
une indemoité aux victimes, je mets ‘à
votre disposition une somme de 50,000
mares, . a

_ ¢ L'enquêtemontrera elles militaires
et les fonctionnaires qui ont participé à
ce déplorable incident ont eu des torts.
I1 eet certain dès À psésent que ces
faits regrettables ne vont pas le résultat
du mauvais vouloir de nos fonction-
naire’, mals qu’ils sont le conséquence
de nos règlements. dont des citoyens

Git eu faute de leur part.
‘C'est pourquoi uous croyons que

l’empire allemsud est moralement obli-
ge 8 fourais une indemoité pour le
domuisge causé pat se représentants
‘et ses 1012,” ; ;

La note exprime sussi les vita regrets
du gouvernement allemand pour l'etst
du fioulennut de Wnogen, blessé à"lu
Guiare pur l’une des balles du soldat
Kauffimann. .
Londres 17—C'est l'empereur lui-

même qui à fixé l’indemuire de 50,000
- mares qui B étô donnée à MmeBrignon,
Ja veuve du piqueur lrauçais, qui n êté
tué par le soldat allemend Kauffman.
La conduite courtoise dos diplemates
allemands, qui ont menô les négocin-
tions relatives 4 la demande de répara-
tjons de Ia France,leur a ét$ dictée de
Baden Baden par l’empereur Guils
laume. ‘

| CHANOEMENTS NINISTÉRIE LS 
Fariz, 18—M. Souller, ministre ac-

tnel de l'Inétruption ‘publique et: des
cultes, suecèdera à M.
minr*tre de is Justico.
M. Fallièree, rioi

azeau, Comme

! inintre de l’Iutérieuf,
preudra ie vortefeuille de Plustruction
publique et de cultes et M. Ricard, lui
vuccddera au département !de Inte
riedr,
New-York, 18 — Une dépêche de

Loudres nu Mail «& Express sunonce
que la complicité de M. Wilson dans
l'affaire de vente de décorations ext trop
clairement démontrée poùr qu’il soit
possible maintenantde- J'exonéré; français ont eu à souffrir, eans qu’il y

Le congrès do Nottiughitm
 

Progruvmn qui sern adopté—Sagp.
TP preonsionmprobnble de In Ligne

Natiounle

ham qui d'usremblera demoia rern is
réupion Jeplus importante du parti
Jibhral fbi aitjamais eu lien, L'enthou-
siasimé À Nottingham et dans les envi-
rons €st extraordionire. Dev ouvriers
arrivent par milliers des villes avoisi-
uantes, À tel poiot qu’on craint du dé-
soxdre par suite de l'encombrement.
M. Gladstone est en bonne santé et

50 voix est oxcellonte. Tout les jours
il abat dea arbres dans la foré: de Ha-
warden. ll a été fort impressionné psr
lesrécit que les députéslibéraux quiont
voyogé en Irlande, lui ont fait de l’état
du paye. Le congrès aflirmers lesuccès
constant et rapide de la politique qui
consiste à concilier le peuple irlandais
en lui douvant un corps législatif et'le
conirô!e de ges propres affairee; pré-
dira le règlement prochain de la quesz-
tion irlandaise d’après les priuvipes
posts par M. Gindétone ; condaninera
nergiquement les lois cusrcitives pri-

vant l'Irlande de ses droits constitu-
tionuels ; protestera de toutes ses forces
contre l’action de l’. x:uutif, eu laissant
le peuple d’Irlaude à la merci d’une
force tyrannique ct esns direction et
contre la mire en pratique des anciens
principes tory=, contraires aux droits
de s'ussembler publiquement, de laHi-
bertô de la préere, de la parole et des ne-
sociations politiques.Quant A Ju politiqne
générale. le congrès aflirmers le pria-
cipe niusi énoaca par M. Joha Morley :
‘ Un homme, un vote,” et l’abolition
du droit que possèdent certains indivi-
dus de voter plusieurs foie. Plusieurs
autre questions seront auvel diecutée® ;
le tout, rédigé avec ordre, formers le
programme du patti pendaut la luite
qui approche. . .
“ Les nationaliste raltendent À la eup-
pression complète de la Ligue Natio-
nale-ct de toutes sos branches dds’ Nor
rivée de M. Balfour à Dublin. Tuus
aed pis conscillent A M. Ba'four d'en
agir nigei. Toate lu presse unioniste
déplore le tissco au gouseznement,

Jependant, M. Balfour re contentera
de proclamer la ligu: à Dublin, davs
les environs et dans les comtta nglies,
comme celui «da Clare. Vouloir
ruppriner lu Ligue toute entière
serait futile. Les deux partis rentent
quels semaine prochinine Bera une pé-
riode critique. Du réeuliat dipendra le
sort du gouvernement. S'il triomphe, il
continuera ls lutie, 8’il subit un nou-
vel êchec il en appellera probablement
au rayée. oo

Les députés hibéraux s'accordent à
dite que in couduiie de M. Chainber-
sia & Belfast à rendu imporeible m
reutrée dans le parti libéral.

Ohoxses d’A!tlemngue
 

Lu prenen Catholique Allemande
preud la défousvo dus Polonsis

nerstentes
 

Paris, 17—On trannde de Berlin que
les mesures de geimanieation à ou-
trance, récemment signnlées dons la
Prusee orientale et la Poznanie, ren-
contrent duas la preene catholique alle-
mande une opposition qu’il est intéres-
cart de rélever. ;
Ou ERiL que, par ordre du cabinet de

Berlin, l’enseignement du polonais à êté
supprimé dana toutes les écolesdeces
deux provinces ; les lirures qui étaient
coneacrées à celle langue, l’idiome
materael de la grande majorité de In
population, rerons attribuées à J'euse.-
gnement de l’allemand.
La Germania s'élève avec force contre

cette mesure qu’elle considère uon seu-
lement commeinjuste et vexaioire, mais
comme destinée à provoquer use réac-
tion des éléments polonais en Pruese et
À relarler d'autant In germaniention do
la partis orientale du royaume. Le
clergé, ajoute la Germania, ne emurait
s'associer À cet aote.de tyrannie, I! de-
vra reconnaître le droit qu’à la popula-
tion polonaiee à recavoir des leçoas daus
€a longue maternelle.! ;
Le polonais entlu langue de l'Eglise

celle du cstéchieme, de livres de priè-
Tes et de cantiques, de la confession,
du prêche. Les prêtres devrontveiller
À ce que leurs paroiseiens apprennent
correctement cet idiome et, Pi l'école
faillit À cette tache, cc gern deux de
supplér les instituteurs dans ce quiest
une partie importante de leurs devoira.

C'est là noe déclaration de guerre
ouverte et, si les autorités ecclésiasti-
ques prennert conseil du gravi journal
ultramontaiu, il n’est phs impoteible
que le gouvernement de Berlin modifie
quelque peu ea politique, à l’égard de
la Pologne prussienve, bien qu’il cem-
ble maintenant décidé à poursuivre ls
germanisation à ontrance.

—Ne soyez pas en pelne 8) rous êtes
sans emploi, écrivez à M. Kawdy 41
Wellington Street, East, ‘Toronto.
Mettre daa timbres pour la réponse

7 osm.

 

 

Mrenintres

Nous eommes la eeule maison À
Montréal,cù l’on prise trouver une
Aurei grande varisié de cireutoires, un
Choix nuesi conei érable. Venez, voir
posoiraulaipes, nos prix wout ieu plus
bay du marché,

’ Cus Dessanvins & Cix
©. No 1637 rue Sainte-Catherine

Aux 3 Chérreuils.
. Montrésl

 

Souvenir ite famille
, Le meilleursouvenirque vous puts:

siez avoir est un portraitau Crayon fait
rÀ Bayard, grtiste, No 18 rue St
nurent, Montréal. Ressemblauce par-

fuite.
 

 

DEMANDEZ LE

;  CONCENTRÉ ET PUR
Préparé d'après tn système reientifique spé-

cal enticrement Jouvonu,
Nolukle, facilo hdiaérér, “convimique
La force natritivo ct I'extréme solubilité du :

CACAO PRY
rosvortent Aurtout lorsque du Init ou de la cremepouventuutrordisIn composition sans
Lou) .
“En vento ches Jorpremior EPICIERS

liondres 17—Lo congrds de Notling- |

Le Monde ” et les phare
mitciens.

C'est extraordinaire, mais c’est le ens.
Le Monde d'hier soir publie avec /idé-
lité Je-rapport suivant: .

Une: sevemblée exiraordinsire du
conseil le l’Association Pharmaceu-
‘Ligue à eu lieu ce matin.

Etnient préeeate: HM. Hart, prém-
dent, Abern, eccrétaire, M, I, Jackeon,
L. R, Baridou, L. Lashance et J. Cou:
tant. a

Lea résolutions suivantes ont été
adoptées : ‘ >
“Que les membres du Conseil, de

PAeeociation Pliarmaceutique ont lu
avec surprise et indignation un article
iatitalé # L’arc phamaceutique ” publié
daus le jourun! Le Monde, veudredi
£oir, dans lequel les pharmaciens sont
insultés de Ja manière la plue infamante
et qu’ils ont décidé de prendre d28 pro-
cédés judiciaires contre ce journal.
¢ Que Je préeident et le Eecrétaire

goient priés de voir M. Geoflrion avocat
et de le charger de preudre immédia-
tement des procédés au criminel contre
tel journal.

an

dpi à,

L’enquêts des boodiers
La séance qui devait commencer à

23 h , n’est commencée que vers 3} hire,
Plutieura (émoins dont avaient besoin
MM. Pegueulo et Greenshield ne s’é-
tant pas rendus À l'appel. Son Houneur
le Maire demande à M. Meilbronner de
donnerde plus amples explications sur
les nocusations portées par lui. M, Iel-
brouner expose :
Que le 17 novembre 1886, le comité

des chewina, en vertu d’une décision
qu’il cite, a donné à M. McKeowa et à
MM. McKenna et Bastien les coutrats
pour le pavage des rues autour du
marché Boneecourr, ainsi que la four-
niture et la-pose des dalles dez trottoirs
aulour du même toarché, çaus soumis:
sion, aux pric et conditions des con-
trals pr eimment accordés à ces en-
trepreneurs pendant l'année 1886...
Que le 23 décembre le Couceil central

dea Métiers et du Travail, à proteaté
contre cette décision du comité des che-
mine, dans une pétition envoyée au
conseil ailéguant qu’il n’était pas dans
Ju coutume des comités d'accorder «les
contrats naus roumission, et que de plus
ces contrats étaient nuls n'syazt pas
Été enuctionnés parle conseil
Que pour démontrer l’ilégalité de

cer Contrats, il suifis de référer (iitez re
ref2rer) à l’opinion donnée par M. L. J.
Ethier, ansistant avocat de la corpora.
tioo. le 27 juillet 1887, daus 'affaire des
égoûts du quozrtier Saint-Jean-Bap-
liste.
Que le comité des chemins ne pon-

vaitignerez en novembre 1886, cette
obligation pour tout comité de faire
sauctionner ses contrat par Je conseil,
attendu que M. Rouer Roy, avocat de
la corporation, en avait avisé le comité,
dans l'affaire du contrat de MM. Hur-
tesu et frère, le 29 avril 1896.
Que de plus ce contrat était illégal

en vertu d’une motion.adoptée par le
Conseil le 13 mai 1881, en vertu de Ia.
uelle aucun comité n’a le pouvoir de
onner un contrat dont ln durée dé-

passe ur an, et que les contrats donnés
pour le marché Bousecoure, n’étaient
Que la prolongation dej contrats accor
85 pour 1856.
Quant à In pétition adressée au Con-

sii de Ville, par le Conseil des Métiers
et du Travail, ou est en droit de dire
que sa prisc en considération à êté vo-
luntairement retardée.
Esvoyée le 29 décembre 1860, elle

n’a été rernise AU Couseil que le 30 jau-
vier. Référée au comité des chemins,
ce comité l'a renvoyée au coneeil nvec
un rappart daté du. 19 jonvier 1887, et
ce rapport n’a jamais été présenté au
coneeil expiraut le ler mars 1887, mal-

& qu’il y ait eu réance le 31 janvier et
es 7 et 14 février 1887.
Ce rapport n’a été présenté que le 12

avril 1897 et renvoyé au nexé meeliny,
il est toujours sur les ordres du jour.
Que l’exécution de ce coutrat illéga!

a Été fraudaleux, en ce eens que Ice
dalles fourries ne sont pas aux mesures
indiquées dans les devis, ce qui cone-
titue un avantage coneidérableau profit
des entrepreneurs au détriment de la
ville.
Que ces dalles au lieu d’être planes

ot unice, comme le demande le devis,
sont rogeuses, Ont des trous, ete., cic.
Que pour ces deux raisons elles ay,

raient dû être rejetées en grande partie
par le département des chemins.

Qu’enfla l’iutrepreneur était obligé
par les devis de faire une excavation de
6 poucer, de la remplir de G pouces de
sable, et de poser ves- pierres eur ce
enb'e bien tassé.
Que l'entrepreneur:n'a fait aucune

excavation,ni par conséynent employe
aucun eable, et qu’il à été ‘payé pour

ot

lea excavations qu'il n’a pas faites, et
pour le éable qu’il n'a pas fourni.

poee des dallesQue le contratFour a
du trottoir du côté sud de la rue Notre
Dame, de la gare du Pacifique à la rue
McGill, à été exécuté daus ces condi-
tious ; et que malgré cela, c’est ce cou-
trat que le comité deu chemins a pro-
long pour le marché Bonrecours.
Ÿ. elbrocner dit qu'après rensei-

gaemeunts pri, il estime que gur ces deux
contrats de pose de dalier, s’'élevant en-
seimb'e à plus de $16,000, Ia ville a
perdu environ 25 p. C., eoit $4,600:
chiffre quil est,lu rete, facile de rect-
fier por vug expertise légale,
M. Heltronner sjoute'qu'il à d’aatués

dacumenis par Jeequels al pronvera,

plus tard, que = ia à perdu d- Ia
même man:ère, une somme beaucoup
plus considérable, ÿ100,000, crovoue-
uns,

M, le Maire dit : Je ne vois
comment votre charge peut
minée par nous. kn avons non-
droit ?
M. Helbrouner fait remarquer au

maire que le conreil a donné au comilé
d'enquête, le ponvoir d6‘s'enquérir “le
tut ‘@ontrat illégal donné par des éche-
7108,

Le maire reconnait la vérité de cette
aszertion. Mais en tous cas, reprend le
maire, ei Ces contrats Ont due accordés
d’une’ manière illégale ga dû être par
erreur, êt voilà tott,
Non pas, il eat imposaible que ce

+0it par erreur, et nous Bomumes prèt à
fuire IA preuve de co. tjèé nous affir-
mons, ;

Le maire demande alors A M Tel-
bronner s’il veut passer au comité les
doouments sus lerquels. repose ea preu-
ve. M. Helbronnef lea lui passers de-

a8 1rop
tre ‘am

le main. La ‘séance est alors ‘ajournée à
ceite'aprèsmidi.

y alt en Amérique.

Déux favorls dela Fortune
Mme Llenry Helfrich, 64 rue Shipley,

San Fraucisco, dit! $ Oui, c’est vrai,
mon mar a gagné$2,000 daus la loterie
dé'FEtat de In Liduieiane, tirage du 9
dérnier cl nousen sommes tous deux
bien conteute. Mon wari a acheté une
propriété sur la rue Tark ou nous dee
meurerons bientôt’. II est chef d’ate-
lier chez MM. Schroth et Weeterficld,
M3 confirmé ‘les dires de sa femme. Il
nelg'attendait pas À cette bonno fortune.
Après une recherche longtemg infruc-
snes. nous avonseuinpour William

WS 12g copleyé A la. Cie du gaz
d'Ünkland, qui ous a ih ¢ Oui
quand la liste a él& publiée j'ui cher-
Ché monbillet et l'ai (rouvé dons ma

lie de veste, Je l’ai comparé avec
8 licte et n’aï pu en croire mes yeux
en voyant que j'avais gogné $2,000. Ses
employés disent qu’il est honnête et
laborieux. ‘Tous 6e réjouiesent de ea
bonue fortune.
San l'rancieco, (Cal.) Call 9 Sept.
 

; —Un hôtel ou le voyageur peut
règler en dépense selon l’état de ea
bouree et obtenir en même temps tout
le conturt désirab'e mérite d’être encou-
ragé.
Au Grard Union Hôtel, vis-à-vis Je

Grand Central Depot, New-York, on
peut ubienir de belles chambres pour
$1.00 pa: jour ou plus, Le restaurant
est excellent et les prix inodéréa.
L’hotel est de premidre classe sous tous
Jes rapporte.
 

Décès de In seannine

Ily a eu 111 enterrements durant la
semuine dernière, dont 21 au cimetière

testant et 87 an cimetière catholique.
ur le nombre total on compte 20 cnrs

de diphthérie, 3 de consomyption, un du
Group et un des fidvres typheides.

LE CHASSEUR CANADIÈN.—Scènes et
récits de lu vie des prairies.—Un fort
volume de 592 pages, grand 8vo. Prix
50 centina. : : ’
Maintensnt en vente aux burenux de

PEtendard. . .…. .
 

 

FONDS CONSOLIDES
DE LA

Cité de Montréal

 

 

‘L'intérêt somi-pnnuel sur lo fonds onrégis-
tré (quatre, six sept par cent) sera dû et
payable nux actionnaires lo ct après le deuxiè-
me jour de Navembre prochnio. .

fermés depuislivres de transfert zeront
sette date jusqu’au deux Novem

JAMES PF. D. BLACK,

Trésorier de la Cité.
Ttôtei-de-Ville,

Montréal, 17 Oct, 1857. 4i-180

AUX AGENTS2
ronto Est, a le paquet d'aiguilles le plas jolis
lo plus complot ot 1e meilleur pourSondre qu'il

nvoyez &
{Shantillondu gorves= No.4,MonDole

ache. On envoie des détails lo:
des timbres poste sont envoyés Tour ndTe
nonse, Tn’s-Zm

OUVERTUREDES CLASSES
‘Aux maison d'Education et

« les Commissaires
d’Ecoles.

Assortiment complot de Lipoète i ut0 plot do Livres clusgiques et
r los os.

de la Cie de Papiers Rolland à Saint-
o.

Pour vos Papie-s, Cahiors, ota., veuillez avant
de faire vos achats, ox: er nos nouveaux

tillonset prix.
eres ies plus Guides, los plusvariées ot
ur marché sont celles de Toiray-Mau-

vos,Plumes lee plus durables, les mieux a-
a forme

e

t

los 2
EnPoure ot Gia,

0

prix sont celles do

‘ D. B. HULLAND & fils.

à MM

Eeuls agents pour le Canada,6 à 14 Saint-
incen n amsVincent, Montréal,

Charbon pour Engins !
(STEAR OOAL]

NOUS ABRI ET SEC

Plus bas prix

P..PATENAUDE
~— CHEZ ~—

No. 382 RUL CRAIG
Tam-ton

M. GARAND
NOTAIRE

10-Rue St-Lamber
L0°0E MONTKRE,
ABGENT & I"RETER.

VESIRSNGE: 165 rge 8t. Robart.
n-7 ma} -

 

 

LA MEILLEURE PLACE
POUR ACHETER UN

SAFE
À l’éprouve 22 FRU et des VOLEURS out au

"298 FUC Saint-Jacques
“ MONTREAL.

C'est 1A que les sues manufacturds par Gols
dioetMeCulloch sont vondus. C'est 1b nus-
skque vous pourrez avoir un safe de 2ème

Adressez-vous à ou voyes
ALFRED RY.

LE-BLANODEPLOMB
f{irandram’s B #3.

  

Ne Gérent.

gr'ue BInt les
_ méilleurs

Heard Blancs de
ile mn \ Plomb cu

even le: marobdahtF
: .-@BPOT CUEZ P.D-DODS & CO.

‘0.166NUE NCUILE, Montcésl
15 mas #7-lao

LES MARCHANDISES
(MARQUE)

PURE GOLD
—SONTLES—

Mieux Fabriquées

ACCURDÉES EN 1834

2 MÉDAILLES D'OR
1 MÉDAILLE D'ARGENT
8 MÉDAILLES d&BRONZE

LES PRINCIPALES LIGNRS SONT :
Poudre à Patisserie

La meilloare sur je marché
Essences de Citron, de Vanille, etc,

Café, Epices, Borax,
Poudre de Curry,

Sel de Celery, Moutarde,

Fines herbes en Poudre,
Cirage & Souliers,

Vernis pour les poêles,
ETC., ETC.

 

 

Toutes ces marchandises sunt excellentes ot
esrantios.

Demandes-les en Boîtes, en Bontell.
1es ou en Paquotn.

PUREGOLD MANF,CO,
No. 31, Front St. East, Toronto.
26 Janv. 86-in2
 

A VENDRE
— 15; —

Magnifique Hotel
St. FélixdeValon

Situé au termious du chemin de fer du
l'acifique Canadion.

Beau site pour un Lütel. Cuaditionsfaciles.
 

Classe Commerciale du Soir

1400, — RUE ONTARIO. — 1400

(Prds de la rus St. lcnxet.)

Conrs spCeisux de comptabilité et de teaue
des livres, en artis nimple et en partic doable,

PAETS oviousNDIS, MERCRE ” 2
Dis, de 7AShcures, et FAA aD
da soir,

ar oiINVARIABLE-

 

 
t.

PKIXN :—$4 0
MENT PAYABLE D'AVANCE. 
Terre à louer ou à affermer.

Unie ferme do 60 arpents, dent cent on Lun
état do culture, ct vartioglidrement avaota-
reute pour l'élevage, à des conditions excep-
tionuelloment faciles,

S'adresser au
R&CORLAL LE MONTIGNY

lôtel-de-Ville,
Montréal,

C. S. GACNIER
SCOCLLSEDR IR

A. GAUTTIER
ETANLI EN 1550

24 — RUE VITRE — 24
MONTREAL

Tapissier, I corntenr.

SPÉOIALITÉ :—TAPISSERIE.

Cet établissement a des ouvrie
en tne journée, 200 pièces de tapisserie. poser

Avis à ceux qui voulont un ouvrage fait
promptemezt, On entreprend pour la cam-

 

Gia-{ib-ilu
 

Petuiro,

295 %s-15 6

L. G. CAPELLO,
TABLEAUX,

Décorations à Presquas of à l'Insaustique
PORTRAITS,

Lroons de Dessin of de Peinture à Domis
1670 Rue Notre-Dame, Montréa)

2t-Ino

Immenses Sacrifices.
PIEUFS DE

30,000 TAPISSERIES
VENDUES DEPUIS

20, 8c, dc, 5c,32.00 le Rouleau
AUSSI

FERRONNERIES,
Peintures, Elutlss, Vernis,

E70., B00.
VENDUES AUXPRIX DU GROS,

P, B.—Hlanchlesage, tupissages, peloturages,
imitations, oto., falta sous le plus court
et à des prix rédui vias court délai

O. CAUCHON,
315, Rue ST. LAURENT,

T&léptone, No 1634.
Atl “lem

BOIS DE SCIAGE, BOIS DE CHARPENTE
—_—

PORTES, CHASSIS, PIC.

 

— Guki —

T. PREFONTAINE,
Coin des rues VINET et CANAL,

STE CUNEGONDE,

Tisxt toujsase un astortiment de toutes sorte
bole hruts a narés, Uedrer, Dlinths:

Moniares, * Clatuard *', Hacdeaux oi, & de
prix débeut toute compétition,
Propriétaire da Moulin 3 Blanchir, 3 Bm-
Urotar at à Saier.

bon, séchoir à bols trds vuis:ant,

HUILE AMÉRICAINE
POUR MACILINES, etc., ete.

r— AUSSI : —

HUILE de CHARBON“AOME"

BUSHNELL&Cie

  Sis rue St. Jacques.
Téléphone 552,

REPRODUCTIONS.

La laicite !!111
(Da Journal des Débats.)

*

La commission du budget a dé-
cidé, par 5 voix contuo 1, lu Bup-
pression totalo dos aumôniors atta-
chés aux lycéos do garçone. 5 voix
sur uno commission qui compte
33 mombrosg, c'est peu et Ia résolu-
tion n’est pas irrévocablo. Mais
olle cst de celles quo I'Extrémo
Gaucho a priges fort à cœur.
Lu séparation do l'Egliso figaro

au nombro des dogines radicaux,
Nous on sommes grand partisan,
nous aussi, mais à condition do
s'ontendro sur les mots,
Que nul élèvo dos écoles primai-

ros, dos lycées ou des collèges no
soit obligé do prondre part à
des exarcices religieux contraire-
ment à s08 propres opinions au
Plutôt aux opinious do sa famille,
rien do plus juste. C'est lo princire
qu'avait déjà posé Ya grando loi

do 1533. Aucun esprit libéral ne
saurait le contestor. LI n’afpas tou-
jours été respecté, nous lo savons
bien. Maïs, à l'houro astuclle, il
cst appliqué scrupulouzement, ot
personno ne songe à y porter at-
teinte. Seulement les radicaux no
s’on contentent pus. On n'a rion
fait pour oux, quand « mis les mi-
norités dissidontus à l’abri du toa-
to contrainte.
Co qu'il faut pour lour plaire,

G'ost Lracmaior où contrarior los
majorités qui ont Je grand tort do
n'être pus libres ponseuses, Sur
1) élèves d’une école primaire, 3)
sont | ostholiques. On pourrait
croire que, pour donner satisfuc-
tion ct touto gurantic 3 la liberté
de conscience, il suflit du no pas
forcer lo quarantième enfant à pur-
ticiper «ux légons du catéchisme,
ot du no pus forger l'instituieur à
tes donner. Nnllemont. Il gora né-
Cessairo aussi d'interdir au prêtre
l'entréo do l’école, füt-co entre les
heurca do classe, ot d'ustreindre
les 54 catholiques Ago rendre à
l'église ou au presbytère pour y
recevoir l’enscignoment religieux,
même si le prosbytèru, on l’égliee,
cat dix fois plus éloigné quo l’éco-
le. Do même, dans un lycés qui
conticat 200 internes catholiques
50 protestants ot 3 enfunts de
libres ponsours, Co no sora pus as-
sez do dispenser les 3 libres pen-
sours de tout onseignoment reli-
gieux; lours yoax pourraiont dtre
offasqués s'ils voyaient quolque-
fois un prêtre catholiqno où un
pasteur truvorsor les corridors, ou
si los Litiments du lycée renfer-
muieont une chapolle. Ou obligeru
les 250 enfants catholiques ou pre
tostants à suisro au dchors leurs
classes et lour exercices do reli-
gion, et, probablement, on les on-
verra sins surveillance à l'égliso
ot au templo, pour ne pas risquer
d'assujettir à cotte corvéo cléricale
quelquo maître d’étudos libro poz-
sueur. Ainsi lo veut la liberté do
conscience.

Si ces absurdités no faisaient que
g6ner un peu los proviseurs, les
professeurs ot les élèves, en cho-
quant les gens do Lon sens, il n'y
aurait quo demi-mal. Muis elles
peuvent devenir ruineuses. Pour
appuyer la suppression du crédit
des aumôniers, il faut jamais n’a-
voir vécu hors de Paris où de quel-
ques autres grandes villes ; il faut
no pas connzîire la concurrence
acharnéo que font presquo partout
aux lycéos ot aux collèges les <a.
blissements privés : c'est-à-dire les
étabiissemonts dirigés nitisiclle-
mont ou non par dos roligioux,
Quand log ‘ cinq ” do la com-

taission du budget suront convorti
à leurs idées lu plus grande partie
do notre bourguvieiv, quand lu plu-
part des pères ct aussi des mères
do fumnillo cstimeront que lo temps
consacré à lu imesto 6sl du temps
pordu, et la première communion
no formalité inutile, on pourra,
sans grand danger, rayer l'ensci-
gnement roligieux, mêmo faculta-
tit, du programme do nos lycéos.
Nous n'on sommes pus là.
On ost m8mo tonté du croire, à

cortains indices, quo nous sommes
inoins près d'en arrivor A quo
nousl'étions il y à quarante ans.
La statistique des yotos politiques,
on paroillo maticro, signifio assez
peu do chose, Tel élocteur radical,
6t mêmetel dépnté ou tel sénateur
partisan de lalaïcisation à ontranse
no pratique pas toujnes pour los
cdréraonios dn culto ou pour les
EaCroments religieux la répugnan-
co qu'il profosso on théorie. (! ! 1)
En tous cas, los lycées no sont pus
faits soulemont pour les enfants
d'électours, do sénateurs ot do dé-
putés libros ponseurs.

Tels qu'ils sont, 13 ont grand'pei-
ne à lufter contr: l'enseignement
libre. Tis y uuront b'on plus do
peino encore, quand on uit a fug-
mont”, commo on veut lo faire ot
como on à grand raison du lo
faire, lo prix do I'intornat. Ils n'y

 

 réussiront plus du tout, quand à
tous £os autres svantages, l'ensoi-

gnemeut privé ajoutern celui do
l’instruction religienso donré avce
soin, à l'intérieur, par des aumô-
niers spéciaux, Ils garderont tou-
jours évidemment, une certaino
quantité d'élèves: ceux qui cou-
tent beaucoup ct no rapportent
rion.
Les boursiers rcatoront ; les

trois quarts des élèves paysans
iront ailloure, On aura épargné
200,000 fr. on supprimant les au-
méniers. Seulement, lo délicit des
lycées montera do S À 12 ou 13
millions. Co sera une bollo écono-
mie,

Il faut que toutes cos raisons
soiont bien puissantes pour quo
les Chambres &e Evient décidées,
lo 25 janvier dernier, à inscriro au
budgot de 1487 lo crédit des aumô-
piers, sur lu demande do M Ber-
thelot, alors ministre. La commis-
sion du budgot s'était, il est vrai,
prononcéo aussi pour lo maintien.
Cotto fois, ello nn pris lo parti con-
taire; nous avons dit à quelle
majorité. On peut être assuréo quo
lo ministre actuel inottra autant
d'énorgio quo son prédévessear à
défendre lo crédit, et il faut cspé-
rer que In Chambre le voters, Si
les “cingsont battus ils so ConEC-
leront en accusant M. Spuller d'e-
voir fait un pacte avec le cléricalis-
me. Il y aura da monde pour les
croire.

JeLEs Dietz.

  

UNENOUVEAUTE

Un article qu’il à tonjours fallu payer
un prix très Élevé, pour la raison qu'a
fallait le faire venir de Pétranger oct
LE IILEAU EX TOILE DÉCORÉE.
Commune toujours, L= Syndicat Caun-

diec voulant occuper la première p'ace
pour les garniture» de inhicOu, b’est &s-
eurél’agence de is Fabzique, pourcette
epécialità et outre l’assortiment qu'il a
en maine, il ce charge de faire eur cou-
mwsndes, les grandeurs ‘qui ue sercient
pas dans les mesures ordingires, & des
prix très modérée,
. Ces rideuux sont montés eur rouleaux
à ressorts avec «a jolies Joiguêce, ponr
les monter et les descendre, les se Çien-
nes cores et lew glands ont exclus,

e temps de poser les chl-aie doubles
approche. Avec Ces rideaux Char
cal chez soi eu hiver, compne Byes ia
jalousiez eq Été, vee leu

ès préimniers 5 fo &
premie sisordres donnée, sont les

MancoTrE, PEUREAULT & Cie,
Nol Au Syndicat Caualica
0 15Ul rue Ste Catherins coi

rue Amherst 4 la Bonecoin de in
4i-15 17 13 22.

LE SECRET DE 620. TOCKKR Ko. 2
Connu sons lo rom do Arr5 ; rrapaho
ou Bsumo des Montugues VortonTo Ir los muladios internes ot oxtor-
nos, COmposé d'huiles, do recinesdo" fouil] :

 

ç es ot d'ésorcus. Veas
n'avez pa bosoin do tmédoci:, avec
26 remed :duns votre maison. Loscomunundes doivan( être GATOYÉOsau 86} ruo St Laurent, Montréal,Méfiez-vous dos controfnçons, Exi-oz le portrait du gnérisseur san-
vsgo sur chaque bontoillo ainsi
que lo numéro et lo nom de la rue
 

Charcuterie Parisfenng

REPAS SUR COMMANDE,

A, GASNIER,
130 ruery, F.rRurent,

Daoust & Gerdron
A RCHITECTES

13,~RUBBASY£ JACQUEN,—15
Placs-

  

_esurages, estimations, devis'et ilance de bâtissos, Crbenidaesareeil.3-1an soin et promptitade.

L. C, De Tonnancour
BARBOKANDTAXLAUR,

No.8 Cote nt. Lymisert,
lAncionne Bates do i» Prrows Ville-Marse
Touriz es “an

MArchandies
He

J. N. Lamarche
REILIETUR

No 17, Rue Sis Tharaey, aoniréa
(Batre los 264 Bt Gaba) et 8% Vineans

wane an gr,Mine esd anortimens de

  

>»
annfscteriers de Livres

Perferaze, Namérotage et Ka
at

Voy Blvasa, Rigrss,

a-1sa0 Kaïioure de ioxa

 

  

» By Po av. G. GUIMONE,
AGENT

D'IMMKUBLES rr D’AISUBANUES,

sobrefon2firey ass.Tosmelonson
PRIS Yueaso char = ux taax les plas bad
Baresu : No. 83 rue St. Fruacois-Xarvier

T4867

Lunettes et Lorgnons
CELEBRES LENTILLES

br DB. Lainence

CONSERVANT LA VUE

Lo Jo A. SURVEYER, Agent,
1588, RUE NUTRE-DAME.

VICTOR ROY,
AROMITECTE

26,-Hueo St. Sncques,-2€
MONTREAL.

  3 cot-8515
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Revue du Monde Catholique

La question romaine prend tous
los jours des proportions nouvelles.
Choso étonnante, los onnemis do
l’Esliso so sent encore trompés:
À ‘tes entendre, cette question
n'était pas néo viable, c'était
un corps faible ot sans con-
sistunce, lls croyaiont à ton
anéuntissoment complet. Au-
jourd'hui,les choses sont bion chan-
gees. Coproblème prévccupo tou-
Les los puissances do l'IBuropo, ot
comme lo disait au Congrès do
Lièso, le rédacteur du Bien Public
de (and.

“ Pondunt quo lo flot du sociu-
‘ listmo monte, un fait paraldle so
“ produit duns lo camp consorva-
“ tour.

“L'influence moralo,politique ot
“ socialo de la papauté 50 développe
“dans dos proportions aussi consi.
“ dérubles qu’inattondues,

% Impossible do nior ou d’umoin-
“ drirlo fuit ; il est éclatant Comimeo
“ lu lumière du jour, il sora l'évè-
“ pomont do lu fin de Co aièclo, il
% est reconnu par los onnomis los
‘ plus déclarés du catholicismo.

*“ Toutes los grandes ufinires du
“ monde aboutiesont 4 Rome, non
“ pas au Quirinal, muis au Vali-
“ can,

‘ No nous on étonuons pus trop,
“ messiours, c'est lo plan provi-
“ dontiol qui s0 dessino.

“« Mémo aux youx do lu poli-
“« tiquo purement humaine, il do.
“ vient ¢évidont que la lurquo «du
“ pêcheur do Gaililéo, ri déduignéo
“ par les grands vaigsenux el sur-
“ tout pur les grands corsuires,sorn
“lo canot do Eenuvotago do nus
“ sociétés désemparéus.”
Nous lo voyons aujourd'hui; co

corps qui paraiszait privé do tout
sentiment, wsonblo maintonunt
avoir uno nouvollo vigueur qui no
cesse d'nugmeontor ot qui promot
los plus heuroux citots.
Les impios avaiont raison

do comparer cotto quostion à un
corps, mais non pagi un corps
inerte puisqu'elle avait uno imo ot
uno dime qui ne pouvait duro at-
tointo, Voilà pourquoi au moment
Uù ils In croyaient onsovolio pour
toujours cllo reparait avoc un nou-
vol éclul ot possédant los proprié-
tés d'un corps glorieux.

C'est co quo no comprendront
Jumuis coux qui no veulont pus
n'élover nu-dogsus de In matière,
commo co sora aussi co qui dé-
joucra toujourstetous*leurs valculs.

Entro lo vrai peuplo Italion ot
lo l'apo, lu question Romaine so
vésoudrnit aesez 16, mais il faut
compter avecl'es rit do secte, los
ussions des révolutionnaires, l'um-

Lition ot la cupidité dos usurpa-
tourr.
M. ftondu duns son pamphlot

intitulé : “ La lettre du Pape el
l'Iealie Ogicielle ” mot l'Italio on
fuco d'olle-même. 1lJu condamno
ar los paroles do ses propros
[ommes d’État. 11 lui prouve
qu’ello à commis une fuuto on on-
lovant Rome au Papo ot qu'elle
sern tôt ou tard obligé do la lui re-
mottro.

11 fait voir le succossour do St.
Piorre offeant la paix & 1'ltalio ot
au mondo entier, ot démontro quo
In position du Pape d lomo n'est
pus une question qui regardo l’Ita-
lio soule.
La Paix altirmo quo dopuis

longtomps la Papauté n’a ou uno
forco morale aussi grande, quo
collo qu'elle n do nus jours.
La Liberté assure quo ls quos-

tion romaino “intéresse au point
de vuo catholique, tous les catho-
liques ot au puint de vuo volitiquo
tous los gouvernoments,” Elle bla.
mo M, Rendu de n'avoir pas pro-
posé un congrès intornational.

C'est quo lo Pupo u bescin do su
liberté pour pourvoir aux bosoins
de l'Hglise, ot cetto liborté no pout
oxistor réellement quo par Ia pes.
session do Rome. Il faudra done,
de touto nécessité, que Ia force so
motto au service dudroit. L'intor-
vontion dos puissances catholiques
no pourrait qu'être salutaire ot
mettrait certainomont fin à cotto
question d'uno si grando impor-
tunce.
 

Leo mouremont vois Momo est
général. Tous los pays rivalisont
do zéle pour témoiguer lour sou-
mission ot leur amour au Souve-
rain Pontifo à l'occasion de Son
Jubilé Sacerdotal.
Tous veulont figurer au promier

rangs dans l'exposition vaticanc.
Lo nembro des cadeaux princiors
est aussi considérable.
Les ennemis de l'lliso s'otfor-

cent on vain do ps!fiorleur fureur.
Hs ne peuvent concovoir tant d'om-
pressement pour un hommo qui
ho disposo ni do favours maté-
rielles ni do riguours céculièros.

Ils so voient dansl'impossibilité,
d'entraver cet élan d'enthousiasmo
ot do piété tiliale,
Comme ils eont fiers ! de voir

quo los catholiques no pourront
aa cuter la solonnité do cetto

0 fête, par des manifestations
publ uos dans les rues do Rome.

ais les témoignages d'affection ot
de dévouoment seront si nombreux
et si sincères qu’ils suffiront, nous
on avons l’ospérance, pour fairo
oublier un ivstant au St Pèro Sa
captivité.
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Lu Poau do Pranzini suvez-vous
co qu'on cn a fait ”

Vous nous rappelez que co
malheurcux fut, ii y au quelque
temps, décapité pour meur-
tro. Coux qui s'étonnaiont de voir
tout le bruit qu‘avait cauEé cetto
mort, croynient qu'une fois la son-
tonco oxétutéo tout rentrorait duns
lv silonco.

Détrompez-vous, Mossiours,
l'hommo eo survit à lui même.
Pranzini outre lo scandale do ton
crime dovait confier «autre choso à
la postérité.
Les linuts functionnauires do

l'Etat, 50 Eout chargés do co dépôt.
lls oot fait tanner su peau et on
ont fuit l'abriquer deux splondidos
porte cartes.
Les animaux svuient jusqu'ici

ce seul privilège. Je progrès
en u décidé uutremont. De-
puis que l’on u découvort
quo l'homino descenduit du ningo,
quo l'amo n'était qu’uuo chimdro,
On n'est empreseé do tanner lu
peau humaine,
Lo corps inunimé n’est en offel

respcotable quo purco qu'il u été
lu siège do l'ime, Aussi, après ces
rouvolles découvertes delu science
cst-i} tout naturel qu’un chof ot un
sous-chal* do la sûreté publiguo so
glorifient do poseéder un porte-
cartos do peau humaine,
 

Un libre- Jonsour Ho console fu-
cilornont si l'on eu jugo par le trait
suivant quo nous rapportont les
jouruaux d'Europe.

Quelqu’un roprochait à l’un du
ces onprits furts do n'avoir pus
donné uno éducution satisfaisante
À l'un do ses onfunta. près tout,
répondit-il, ei mon fils n'est qu'un
ot, il ne doit rien du moins nux
Jénuitus.”

Lo pèro dovait-il quolque choso
Jésuites ?

Dunaswas.

Les Canadiens-Franrais des
Etats-Unis.

Correspondance de l'Ouest.

bE MENOMINEE A ESCANABA, MICIL

«A M. ie Directeur de U*Etendard.”
La longueur do cot article va

Gortninemont fairo voir aux lec-
teurs do votre journal quo j'ai réol-
lomont envie d'étro plus quo sé-
rioux,

Si mos correspondances anté-
riourcs n'ont pu oxcitorasses leur
cariosité ou si olles ont manqué |,
d'intérét, jo suis décidé aujourd'hui
à los faire voyager bon marché.
Lectours et lectricos, voulez-vous
mo suivro? Eh bion préparez-
vous ! ltogardez, ot jo vous ussuro
quo vous allez voir so déroulor à
vos youx los tableaux los plus inté-
ressunts, Roudons- nous tous a
Monomineo, Mich., notre point de
départ, Pour y verir do la pro-
vinco do (Québoc,on g0 rond d'abord
soit à Port-!Turon, soit à Detroit,
soit à Chicago.
De Port-Huron, los batouux à

vapour qui sillonnont los lacs gi-
santosuos do l'Ouest vous y con-
uiront; do Dotroit, les lignos par

onu pouvont nous y moner aussi,
ou bionIs voio forréo du “Michigan
Central” par sa connexion à St-
Ignace, vis-à-vis Mackinaw, avec
lo ‘ Detroit, Machinae and‘ Mar-
quette, "jusquà la villo do
Harquotto; do 1d, vous vous
rendez à ONégauneo pour
vous ombarquor sur lo Mil
vaukee, Cireen-May et Marquette,
uno des lignos principalos du Chi-
cago ot Northwostern, on dosti-
nation do Monorainoo ; de Chicago,
vous pouvez y urrivor par lo
“ Chicago et Northwestern’ ou par
d'autros chomins do for qui vous
feront parcourir do grands détours
dans l'Ouost.

Muintonant,  entondons-nous,
Vou'sz-vous avoir du plaisir ot
vous instruiro on voyagoant ? Si
vous n'êtes plus fumiliors avec
votro carto géographique, rogar-
dez-In souvent et rondez-vous
compte do chaque chose. ll n'y a
rion du plus aisé et do plus
ngrdablo lorsqu'on éprouve lo désir
approndre.
Nous allons parcourir aujour-

d’hui uno distance do U4 milles, do
Monominco à Escanaba, dans lo
Michigran Supérieur,

haut Michigan forme uno
pénineule ontro lo Inc Supérieur
au Nord etle Détroitde Mackinac,
lo Inc Michigan ot l’I£tat du Wis.
consin au Sud. Do l'E=t à l'Ouoat,
cette péninsule à uno longuour do
315 milles, ot sa plus grando Jar-
gour ost do 144 milles. Ello a uno
supotticio do 22, H50 milles carrés,
va comprend 1-1,151,456 acres.

Monominco est dans l’oxtrémité
sud du comté du mêmo nom.
Co comté « une suporficio d'on-

viron 1,10V millos, carrés ot avait
on 1881, uno population do 11,120
habitants. Sn partie-Est présonto
Uno surface pou accidontéo,
mais, dawg eaportion Ouost, lo ter-
vain ost plus montueux ot ost ri-
cho en minos do fer, commo dans
los onvirons do /ron Mountain, Co
vomté ost rompli do grandes fo.
rêts do pin. Sos principals pro-
ductions sont lo for etle Luis do
construction.

Liv Riviere Minomenee, ln potito
Rivière aux Cèdres, lu grando Ki-
vière aux Cèdres, ou sont les prin-
cipaux cours d'oau. Les places les
plus importantes sont : Menonmi-
nee Iron Mountain, Norway.

Compatriotes, étudiez lo Michi-
gan qui a fait partio autrofois do
notre beau ot chor Canada.
Los rossources do cot Etat sont

plus considérables qu’on no so
imagino, ot vous soriez surpris

do connaître combion nous y som-
mes nombreux.
M. lo Directeur, vous ôtes à ln

têto d'un journal aux grandes œu-
Yros ot qui déjà attire los rogauds
do tous vos compatriotes dos
Etats-Unis ; jo vous remercio pour
lo bon accueil quo vous y faites à
mos articles remplis de rochorches
dont je connais la valeur,
Quand nous oxaminons Meno- minee aveo son maguifique ‘hôtel

Stephenssn, qui « coûté 8100,000,
avec ses splondides résidonces psir
véve, avec sa lumière électrique,
son puissant uqueduc et .tant
d'autres cliozes qui atlostont ses
progrès toujours ctoissunts, nous
no pouvous nous empécher do pon-
gor & l'immortel Marquette etd sos
gloricux cumpagnons, nous ne
pouvons nous défendre aussi do
rappoler & notro osprit co mugnte
nime Péro Alloucz ot ce vénérablo
Pére Ménard qui ont pénétré les
premiers dans los missions des
Outaouais, cello du Sault Ste.
Marie, cello do lu Pointe ou du
Saint Esprit au fond du lac Supé-
rieur, colle do la Buio des Puanis
aujourd'ui la Baie Verte où (ireon
Bay. Ces illustres pionniers do la
civilisation chrétienno on Améri-
quo ont joté les buses fondamor-
tales sur leequelles repose tout
6ditices social, Lamonnais dit:
“On trouve In religion près du
berceuu do tous les peuples.””  Cos
héros du christianisme se sont lan-
Cés dans les déserts ot, soldats in-
tiépides du Christ, ils soumiront
uvoc lu croix des légions do sauva-
gos paions on leur disant : ls croix
do Jésue-Christ, c’est Ju lamière,
Ia force, la consolation de coux qui
croient on Dieu ot on ca l'édomp-
tour do l’'humauité déchue.
Dans su mémorable oxpédition

qui Jui a permis de donnor à l'ia-
ropo lu découvorte da Mississipi,
lo Pèro Marquette, après avoir
trucé un sillon lumineux sur lu
mer douce nu lac Huron ot sur lo
lac des lélinoïs où luc Michigan,
v.nt débarquer d’abord à cot en-
droit où ost maintonant nesiso lu
villo do Monomineo. Los onfunts
dos bois qui Lubitaient ces bords
6t qui svaiont déjà ouvert los youx
à lu luinièro do Ia foi, par la prédi-
cation du célèbre Pèro Allouez ot
uutres inissionnaires, virent arri-
vor avec uno grandojoie le noble
voyagour,

“ Lo Pèro Marquette, dit un
“ collaborateur du “ Franc-Par-
“‘lour ”, duns sos notes sur la dé-
“ couverte du Mississipi,lour avant
“ communiqué son desscin d’allor
“ découvrir des nations plus éloi-
“* gnécs pourles instruiro des mys-
“ tères do notre sainte religion, ils
“en furont oxtrêmement surpris
“ ot firont tout leur possible pour
“l’on dissuader; ils lui ropréson-
“ taront lu cruauté do quelques-
“ unes des tribus qu'ils roncontre-
“rait, lour état de guorro conti-
“ nue, losdangers que présentait
“la ‘navigation do lu grande
“< rivière, los monstres offroyables
qui s’y trouvaient ot qui dévo-

‘s Paiont les homrnos ot les canots
“ tout onsomblo, onfin los chalours
“ai excossives do cos pays
“ dovaiont lui causer la mort -
*¢ faillibloment,*’
Soutonu par uno force surnatu.

rollo, lo courageux et vaillant mis-
sionnairo remorcie cos fuuvages
pourleurs avis et informations, so
dirigo sur los oaux du grand ‘ne
vers lo Sud, poursuit su course
avonturouso sur la rivière Fox, vo-
gue surla rivière \Visconsin otfait
son ontrée triomphanto sur lo mn-
jestucux Mississippi. Lo long do
son voyugo, l’intrépido ot invinci-
blo missionnaire immortalisa Ja
croix ot en fit lo sceptro do tous
ces pays plongés dans l'ignoranco
ot In barbarie. On ouvrit s'écrier
alors avec Guiraud: “La croix a
été 6lovéo pour quo toutes lesinfir-
milés vinssent so groupor autour
d'elle.”

Jusqu'au temps dol'érection dos
diocèses qui so partagout los
ltats do l'Ouest, los succossours
des Marquotto, dos Allouez, dos
Ménard,continuèrentl'œuvre aap-
prochor do la croix, de scrrer con-
tre la croix tous ceux qui ont ou
la grâco d'y croire ot qui ont vou-
lu Inissor portor sur olle lours in-
firmités ot leurs lunguours,

Sans cot étendand de I'flomme-
Dieu, dans quelles conditions so
trouveraiont aujourd’hui encoro
lou contréos do l'Oucst ? Ah ! peut-
être quo lo carnago, lo massacro,
des atrocités offrayantes so succé-
doraiont oncoro contro laturco du
nombro ou brutalo cherchant à lus
dompter, Vous tous chrétiens,
protostants et catholiques,vous sur-
tout pouple du Michigan ot du
Wisconsin, ditos avoo Mirabeau :

“ Oui, plautons la croix à la
“ (imo do tous nos départements:
‘* In croix, colle est la dornidre con-
“ solation de la vortu, le dernior
“ froin du crimo, lo dornier ospoir
* do l'ordro public oxpirant.”
Quaut à vous, infatigable pèro

Lotollior ot compatriotes de Mono-
minco, réjoussez-vous do co quo
vous avez érigé uu soin do cotto
villo uno si bolle égliso, le plus
boau monument do lu foi prèchée
ici ot dans toutos ces immonses ré-
ions par les Marquotto, les Al.
oucz, los Ménard, los Honnopin ot
tant d'autres ouvriors apostoliques,
dont la gloire rojaillit sur nous,

Du Etz£an Paquis.

(A continuer.)

 

A travers la Presse.

La Minerve (ou toute nutro
fouillo blouo), voudrait ollo nous
diro commont il so fait quo M.
Chaploau, duns son grand dis-
cours dovant l'association conser-
vatrico, ait aunoncé que Sir John
lui même roprésontorait lo Canada
auprès do ls commissian des pc-
chories, tandis que c'est Sir Chartes
qui est nommé pour romplir ce
rôlo important”

Voilà sans doute une preuvo très
forte do l'entente cordiale qui règne
entro les membres du cabinet,—
ontento quo M. Chapleau viont‘do
chanter avoc un lyrismo incom-
parablo.
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D'auçuns voient on tout cela un
bon tour do co vioux rusé de Sir
John, qui aurait voulu so vonser
dos volléités do révolto, manites-
téca par M. Chaploau lors des élec-
tions.

-.* =

FH Herald croit quo M Chè-
loau a .tout simploment voulu ‘aire sa cour à son chefet qu'il n’a

annoncé à scs fidèles la nomination
do co dernier comme commissaire,
que parce que cola lui fourniseait
l'occasion do faire son éloge et de
rontror dans ges bonnes
@tâcos,
Le confrère établit un parallèle

entre l'attitude si bumble d'an-
jourd'hui, et celle si pleinod’arro-
ganco, do M. Chapleau, qui impo-
suit sa volorté, à la veille des
élections.

ainsi

ag
Lo mémo journal est d'opinion,

que si Sir John a conseüti à co
qu'un autre que lui fut: appointé
pour défondre les intéiëts du
Canada auprès do la commission
dos pécherics, ce sorait umiquo-
ment parce qu'il considère quo los
négociations n'amènernat aucun
résultat satisfuisant.

fianco en Sir Charles, parco quo ce
co dernier, qui a l'intention do re-
cuoillir la succession de Sir- John,
aurait tout intérét & oobion, com-
porter dans cette affaire,

=
“ =

Ta Gazette do son côté se mon-
tre onchanté de cotto nomination.
“ Sir Charlos,dit-ello, sous plusieurs
rapports ost l'homme le plus re-
commandublo qui pt être choisi

ur romplir uno position aussi
importante ot do laquelle incombe
tant do responsabilité.”

MENUSPROPOS
Lo Munde, commo nous l'avons

déjà souvont fait romar juor, n'a
jumauis laissé échuppor l'occasion
do mettre sos pieds dans le plat.
Ayant à parlor do la création d’un
cours do pharmacie à l’Université
Laval, il n’a pas manqué de décla-
ror que tous nos pharmaciens ac-
taols no sont quo dos ignorants |

«Fa

Lo World de Toronto prétend
que lo Mail s'ost engagé, moyen-
nant lo paiement de 815,000, à
écrire douzo colonnes par semaine
ar année on fuvour de l'Union
Jommorcialo.
La Minerve qui roprodait lo

World, dovrait nous donnerlu tc-
nour d'un autro marché qu’elle
doit bien connaître. Puisque le
Mail vond scs réclames on faveur
do l’Union Commorcisles à 10 o.
la ligno, il y a uno très forte pré-
somption qu’il a dû aussi être
payé pour sa campagne contre los
catholiques.
Les orangiutes dont MM, Mac-

Kenzio-13owell, John White etSir
John A. Macdonald sont de grands
chefs, ont ils payé au Mail plus
ou moins do 10c. lu ligno pour ses
articles anti-catholiques et anti-
frangais ?
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La question de l'élurgissoment

do lu ruo St Laurent est encoro
une fois à l'ordre du jour. La villo
voudrait fairo cet élargissement
on payant lu moitié du coût des
oxpropriations; la majorité ° dos
propriétaires s'oppose à l’élargis-
sement, à moins quo cu no soit aux frais de In ville touto entère.

na

Il y a dans cotte question d'ox-
propriations pour raes, une chose
qui nous parait absurdo: c'est la
répartition d’ano manière égale de
la taxo apéciale sur tous les pro-
prriétaires plus ou moins intéressés,
à sorte quo cortains propriétaires

oxpropriés sont taxa à un mon-
tant d'environ 1V à 15 pour cent
de l'indomnité qu’ils auront regue,
tandis quo d'autres ont à payer une
taxo plus élovée quo lo montant
do lour indomnité.

Par exemple, prenons doux tor-
rains voisins, d’égalo grandeur ;
sur l'un est bâti un gran magasin
cn pierro, l’autre n'a qu’une mé-
chante baraquo on bois. Le pre-
mior, exproprié, a reçu une indem-,
nité do 810,000; on lui demande
$1,000 pour a taxe epéciale ; il
peut encoro s’en tiror; l'autre n'a’
reçu quolo prix du terrain vu soit,
disons, 8700, ot on lui réclamers,
comme au voisin 81,000 do taxo.

Est-ce logique ?

Los juges do Toronto refusent
encore d'aidor à l'oxécution des
jugements do nos tribunaux de
Montréal. Il y aurait sans douto là
un point intérossant à discuter
dans la prochaino conférence in-
torprovincialo.
En attendant, co mauvais vou-

loir dos jjuges deToronto n'est pas
fait pour leur gagnor dos sym
thies aux Canadions-frangais,
pérons qu‘ils n'auront pas l’ocon-
sion do s’on apercevoir.

Si l’on ne pout exproprier la
rue St Laurent, il y a quelque
choso quo l'on dovrait cortaine-
mont exproprier, c'est ls boue qui
couvre la partie infériearo de la
rue.
Qu'on nous la ronde, au moine,

propre ot nous prendrons patience
pour le reste.

xTx

puèreof logiquo et de bonne foi,
ans cos rolutions oxtéricures,c’ost

colui dos Etats-Unis.
‘Tantquo l’Alaska est domeuré

possession russe, la Russie, qui
possédait les deux rives do la mor
do Bohring, l'Alnsku, à l'Ouest, et
lo Kamso atkal, AlEst, préten:
dait avoir jurisdiction torritoriale
sur cotto mer ; mais alors los Etats-
Unis, dont lesbalciniors fréquen-
taiont ces Pp

fusé d'admettre los prétontions de
ln Russio.

Aujourd'hui, quo !os Etats-Unis
ont achoté l'Alache do ls Tussie,
t possèdent une seule des deux

rives do la mor Bohring, ils récla-
ment sur cotte même mor la jari-
diction torritoriale qu’ils ont refa-'
£éo de roconnaîtro à la Russie !
Commont trouvez-vous gs ?

. ———
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Néanmoins, lo vonfrèro a con- |.

ouvernement qui s0 pique |

, & toujours re- {es

gong
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Une surprise à tous !l

L'Administration do L'Ætendard
viont do nous passor un mognifi-
quo panorama do Paris, véritablo
chef-d'œuvro lithographiquo sorti
d’un dos meilleurs atcliors pari-
siens. Cotto lithographie, mor-
voille de grâco et do bon goût,
donne une vuo réelle et des plus
exactes do lu grando capitale de
Ia France.
Les détails on sont très-soignou-

serment notés, do Lollo sorto qu’an
rapido coup d’œil jeté sur co pano-
rama permet fucilomont de se ron-
dro compte de l'importunce ot de
Ia richesso des monuments, de la
magnificonce dos grandes artères
qui sillonnent do toutos parts cette
mervoillouse villo, do la hardiosso
architooturale des nombroux ponts
jetés sur los nombreux contours de

Seinoqui séparela ville en deux,
de la majestueuse ilo do Lutèce,bor-
ceau do Paris, ou so dressont su-
perbes et admirables los doux im-
posantestours de la célèbro cathé-
drale Notro-Dame-de-Paris, otc.,
etc.

Cette splendide vuo do Paris,
lithographiée sur beau papior do
luxe, prête à ÔGtro encadrée,
mesurant 18 poucessur 29 pouces,
son prix marchand étant do
quatro francs, (80 conts,he
Paris, ost offerte GRATUITE-
MENT on prime à tous nos abon-
nés, nouveaux ou anciens, qui
pajeront uno année d'abonnoment
’avance.
L'administration, toujours dési-

reuse d'être agréable à sos abon-
nés, n'a pas hésité à faire vonir à

ds frais de Paris do nom-
reuses copies do co panorama uni-

que on son genre qui soront tou-
jours gratuitement à la disposition
des abonnés onrègle avec elle.  Que coux qui désirent profitor do
cetto prime gratuite, exception-
nelle dans les annslos du journa-
lismo canadien, ct qui vaut cortai
nementplus de Is moitié duprix
d'abonnement, vionnent se faire |
inscrire en toute hâte sur nos listes -
d'abonnoment,
 

Delmans en Seal
Nous avons le plus bel aseortiment

de Doimansen seal quel’on puiese voir,
à des prix variant depuis $150.00 a4
$200..00. Première qualité, Lien faite,
en finie, en un mot garantis sous tous

rapports.
Cus Dsssanpixs & Cris,

No 1537 rue Sainte Catherine
Aux 3 Chevreuile.

Montréal

Secret No 10 de Geo. Tucker.
Sert comme injection dans les Pertes

Blanches et Gonorrhée.

Houvelle Pharmacte—tr 4. Bemsers—
2108 rue Notre-Dame

- Le Glergé, les Communautés et les
familles trouveront à cette pharmacie
toutes médecines dont ila peuvent avoir
besoin. Aussiarticles de toilette,

ades. prescriptions
Semé ine recevront la plus grande
attention. jno.-37i.

 

. Crayon et Pastel

:Les personnes désirant avoir leure
Frontbi faite eu crayon ou au pastel

bien de s'adresser à A. Bayard,
artiste, No. 18 rue St. Laurentle plutôt

ible. Tout ouvrage est garantie et
ressemblance parfaite. jouo-24e

seeret No 18 de Geo Tucker

Bert comme Lotion dans les maladies
des yeux.
—

= AVEC—

SS
VOUS POUVEZ VOUSPROCURER UNE

Action entière du gouverne-
ment du Duché de

Branswick

tions sont despartrts dans un
astl'intérêt est payableen primes $ fia,

neuaTaE TIRAGES ANNUELS
'À os que toutes les obligations nient été

avec une prime plus ou meins forte.
ue obligation IT auti
mesSuivantes, car iln'y en à pas

Primes Reichemarks  Reichsmarks
1 A 18000 égalent 150.000
1 à 90,000 90,000
1 à 60,000 — 60,000

1} Be = isin
I à 700 = 358

6 -11 8-7 8
1 à 3000 -. 350

21 87 8
8 à 25 — 1.125
a A 180 — 1.080
6 À 16 — 630

7,640 à œ - 527,160
t 7,700 primes, se montant

000eserares prochain rachat a es
Le premier Noyembre

Lea que l’on achètera de nous le où
Ter n embre, donnera‘droit

avant total doI prime que comporte le bon

commandes du dehors env tes

comme« de 65 vousrte

PalanceIo prochain ti de l’oblign-
payable per Torsoments
ur comman . Sireulaires ou autres res-

INTERNATIONAL BANKING CO,
200 rue Fulton, coin de Broadway, New-York

ETABLIE EN 1874
Notremaison est le plus red'abairesaus

Boulos  Nous avons 2ucune relation
aves e vous ustrompes ves Hatun Onguent pour le Rifle, Dar-{oar

194 7-0theg

HABILLEMENTS D'AUTOMNE.

 

. IMPORTATIONDIRECTE.
 

Sie

Tontes nos nouvelles Etoffes d'Automne sont maintenant arrivées, elles consistent en

Tweeds anglais et écossais,
‘Serges ct Tricots francais,

Draps àpardessus de toutes sortes,
Meltons, Serges)*

Draps.Venitiens, Etc, Ete.
Nous avons le plus riche assortiment de la ville.
Toutes ces étoffes sont importées directement et détaillées strictement au prixdu gros.

bis~

 

NOTRE TAILLEUR

CHEMIN DE FER |

CanadienzPacifique
DES TRAINS LAISSENT MONTREAL a:—

A.M—i Tral id Louise-
8.10 villefrrois-Iivières,Québec, cuir°
s45 A,M— lI Ezyross du jourpour St

Jean, Farnham, New Man-
chester, Nashua, Lostoa, Portiandset autres
endroits de la Nouvelle-Angleterre, vià Boston
et Montreal Fr Line,

—i Ex ess id -
9.00 4chute Ste.eeGoaSour,La

d Broek-
9.10A;ville,oeBreraOpthopsDrock:

P s.00 P.M.—Train local rour Ste. Thérdse.

PM~tVE loeal -
3.30°thierville, Trois-Rivières,àpen

4.30;Banuspaniniie
4.45"
Springfield,

deValois5.00"
{.—De A re Bonaventu

5.20"Chambly, R relonsyentarsvousete.
5.3085Pour los embranchoments do

Ste. Thérèse «t St, Jérôme, Bt. Lin
et St. Eustache.
G.10 P.M,—Truin local pour Ste. Thérèse

et Stations intormédinires.

DExpreu local pour St. Jean,
Farohamn, Sutton, Newport et

M.yaloestpour Joliette, St. Félix

745 I.MetH Express denuit pour|Bt
Jean, Farnhaw, rt, L

Manchestor, Nashua, Yowell, bostonet a
Noavelle-Angleterre,

PME du Pacifi
8.20 Ottawa, ŸWinaipe Vancouver, Vies
torin et tous los voiuts au Nord-Ouest ot sur
les côtes du Pacifique.

PM—ti kx de l'O
8.30 Smiths Eile,Poterboro,era,
Owen Sound, St. Tho London, Détroit,
Chicago ot touslos Pointstodacs Ontario et les
Etats do l'Ouest.
10.00 P.M. — |! Express de nuit pour

Trois-Rivières, Québes et
printasur|l'Intercoloniai etasles Provinces -

itimes.
t Tous les jours, compris le dimane

autres rate partent ne les anche,Les

mn!mlClare varloir et dortoir sur les trains ainsi

Agent de Ia douane des Etats-Unis à la gare
pourSYainine: lo bagego on destination des

Burcaux pour l'achat des Billets,

206,203 et 323, ruc Nt.Jacques.

Hotels Balmoral et Windsor, et à ls garo l'Est

MEUBLES |
 

Notre Stock nos Prix et nos
Améliorations.
 

Comme l’eau trouve toujours son niveau,
leJe publieintelligent trouve toujours aussi où

aller pour avoir la meilleure valeur de
ne argent.  Tello a été notro expérience dans
toutes les brane da commerce, depuis 41
ane, inels surtout depuis les dix dernières an-
nésÿ. Depuisilors, nous ayons fait un grand
hancement, ayant changé los mar dises
moyennes et communes pour celles de la moil-
Jeure qualité et d’une qualité inoyenne. Nous
avons aassortiment le plus u et Jo mieux
choisi de meubles de Salon, de Salle A diner,
de ltibliothôèque et de Chambre à coucher, et
l'assortiment le plus sarl de Chovalets de
Salon.pruér dons, dede Tiabloz de cartes et de

, Etagères de salon en ne, noyer noir,
cerisiers et [mahogany chaises dorées, ottomans,
bancs de p pour musiquo, dans
tous les sou,Ptautenileechaises berceusos ete,
recouverts avec les dernières teintes do pe-
luche de soie. Nous exhibons aussi un grand
assortiment de meublesimsgoifique en Rattan
e roseau, do dive espèces comprenant
des seta de salons ot de chambres. Berceau de
tous genres Pour, enfants, chaises berceuses
hautes ct basses sinsi qu'un assortiment com-
plet, des plus belles voitures d'enfants, encore

Ehalsehaute onvoltaresdemaldons ou oti»haute en voitures ons
tant admirées. aud sont
Comme nous payons comptant pour notre

stock, obtenant ainsi un escompte considé-
rable,=ne ayant pas de réclames nj d’agents
ui ex D. €, OÙ plus ser le des mar-
Risieto clients profitent d'une réduetion
considérablle ot ont en outre une garantie de
deuxanspour chaque article que nous recom-

De tels ]procédés nous ontassuré, méme
peadant ja morte saison, les ce Tes
considérables qui aient encore. ae faites
notre ligne, dans toute la puissance.
Notre département de gros, étant tenu on-

tièreiment séparée contient ua assortiment
très-complet de 110,000 A 20,000 chalses et lits
de verses epdoes,ree Aeêtre Hvrés dur

scompte
Considérablo est noonIa tous. coux onwands
dans lo commerce. Parmi les nméliorations
les plus considérables dans notre étab
ment nousciteront le nouvol élévateur ninai
que deux fournaises àair chaud, dans nos
salles d'échantillons. Nous avons aussi érigé
une nouvelle bâtisse en arrière et cominuni-
cant directement avec notre vasto établ
smont, ce qui nous donne l'espace rendu néces-
suresur l'augmentation constante de nos

dopuis 4Vans et ajouto deux nouveaux
oarsde salles Jréehantillons, ainsi
suite do salons,salles à diner, chambres

er ©

u'une

udoirs o0 les clients pourront juger
per ouz-mêmos de l’Etfet Prodait par leurs
meubles uno fois installés dans leur on.

chnmbrer sont meublées sous tous los rap-
porte,cumime des maisons particulières, avec
&sacliers, pour permettrere de ju r de l'effet, à
fafamiore du gaz, quand on e désire.ire. 1

otre cinquième e est Co "
vemont de suites de chat resàcoucherre
lesquellos on trouvera le plus d et lo plus
belassortimentdedo Lits Lede peaunour
enfants, en ny, No . |
Cerivior, Frène d’.Tere ot+ Cuivre.ol Lone:¢
yarégalé nulle part au Canada atauxpit

OWEN McGARVEY & SON,
18-49, 1831 et 1853

Coin Notre-Dame et McGill.

TRUDEL, CHARBONNEAU & LAMOTHE
AVOCATS

35, Rue St. Jacques
Boîte 1748 Br. de Poste, | Téléphone, No. 4

L’Hon. I. X. A. Tacos, C.I.,
Nar. Cuanzonnzav, Gosravs Lanorss,

CHARPENTE

GEDEE
BOIS DE SCIAGE
PisRptuotté, bats Franc, ete.

Le tout ofert à BONMARCHÉ ver

D. PARISEAU
Coin Russ CRAIG et ST, DENIS

oh4roLaponhatin,Kenirtaly

 

 

M. A. BRODEUR, uotre tailleur de renom, s'est assaré le personnel nécestuire pour
remplir, sous leplus bref délai, toutes les commandes que l’on voudra bien lui confier.

_ DUPUIS FRERES,
Coin des rues Sainte Catherine et SaintAudré.

ANTI--HEMORRHOIDAL.

 

  

Voulez-vous neneplussoufre
Voulez-vous

psndu depuis vou à
ci:é réelle, do l'anti-hermurrhoïdal.

Guétisiez-vous !
le roma le est sûr et prompt,

 

Essayezwore1l'anti-hemorrhotdnl d'Esmonia et vous screz
Ce Lienfa'sant remède À déjà uôri des milliers de cas aaaandyfat.

Montréal, des attestations sinoères très

certifeuts de quérison sont à la disposition de toute .
Seenrissez-vous! vous no toulfrez de Corteterrieiurede

CL. ESMONIN, G6 rue St. Lanrent,
Unsassoolé avecun faible apport est demandé, s'adresser au bureau du Journal four arm.

; 8-12
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BRODIE & HARVIR
MANUPACTURENT MAINTENANT UNE

Farine Preparée ru Be:mrve
Cette farine est maîntenanten vante dans toutes les prinoipaies 4piserieu de 1e He

——

 

 

…

FRENETTE FRÈRES
MANUFAOTURIERS DE

ÜCOFFRES-FORTs
CE te Fortean de Youten, Grilinges, ste.

REPARATIONS.

No. 377.Rue Crai » Montréa
: (ENTRELuAUS SANGUINET‘BY ST. DENIS.)

 

POUDRE

À moitié prix. —

Dird€ LiorigloalJou}vant,auelane
u 3 depu s l'un sidoifaventeutsot fabricants, ALFRED B

EE—1803.

3-omafre-

|

Stéphanette, -.-- | lame, plus untimbrepo

 

UN GRAND LUXE

HUIT GRANDS VERRESPOUR CINQ

=CUSTARD=|
DELICIEUSE, SANS ŒUF»s, DE

 

La moitié de la poine,—
ou fête n’est complet sans un plat de ce Fumeux Custa

VENDU PARTOUT DANS DES BOITES DE 15 CTS. ET DE 40 CTS.
Reeeltes excellenteos contennesdans chaque boite.

 

AVERTISSEMENT. —
chose. 1'opulni ur 68 pureté etses

hanceForgetquibestique vorte la signature des

JAMES LEE & CO,
No. 59, RUE DU COLLEGE, MONTREAL.

BEULS AGENTS FOUR LE CANADA.

WOLFF &REESSING
Nos. 62 et 64FRONT St., New-

Importateurs, Manufacturiers et metteurs de Conserves en Boîtes
Metteurs en Boîtes des célèbres Sardines à l’Huile

IMPERIAIL BRAND
Ba à ot à Bottespréparées à Mt. ANDREWS, N. Be,

Locfardines à 1a Moutarde en à boîtes, caveBalade à l’Haile (marque Lour, Carto à

SEULS MANUFACTURIERSdeTn OCELEBRE;MOUTARDE
(MARQUE)

“ANCHORYMUSTARD»

  

LES BONS ROMANS!

 

FEUILLETONS DE “ L'ETENDALD "

 

Le Chasseur Canadien
La Princesse et la Gitrnita, -
Le Royal Proscrit, '-.
Les Errants de Nuit,
Le Chien d’Cr, 9 vols,

Envoyés par la poste sur réception du prix‘2e cha

a de 0 ots, poutfrais de port.

Uneremise,libérale: est\faite au comanérce.  

r bé
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=BIRD.
Aucun Conter, Diner, Dessert, Souper,

les imitati le 1s défi
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Le tout à Être sacrifié sans égard au coûtant.

 

LETENDARD,MARDI 18 OCTOBRE 1887.
 
  

—

-

FONDEE EN 1052. - ETABLIS AU CANADA EN 1846.

LA COMPAGNIE

D'ASSURANCE CONTRE LE FEU
“LA LANCASHIRE”

DE MANCHESTER, Angleterre,

je généraux over «000 «0008, O DUNCAN, CLARK & CO. Toronto, Ont

capital somserié 23,720,650ME."

Propriétés do toute description assuréos aux tanx-los:plas-bas.

Pertes promptoment réglérs ot payées argont comptant. :Piciuo ot

ptière satisfaction sux assurés, gay Les
ol BUREAU DE QUÉBEC: Batisse de La Lanque Uni.n, JAS. F. BELLEAU,Agent,

Taégbone No. 188% BELLEAU & BAMFORD,Adéats.
! Vigterin Chambery, No. 500, rue M4Japunes, Montréal

Agen . . e . . . . eo

1w'sedo

me
PRET seen 8

L. N. DENI
200;-RUE-STF. LAURENT-290;.. |

PHISTRE DE MAISONS, ENSEIGNES, of TAPISSEUE, BLANOHISSEUR, ET,
AUSSIUN ABSORTIMENT CONSIDERABLE DE

PEINTUREN, TAPISSERIEN, FERMONNERIES,

ETC, ETC, KFO.

BON MARCHEAU
À 3 t

MASON ALPHONSE ALIDUETT |
Notre - Dame, — 1871 |

 

GRANDE VENTE SPECIALE DE MARCHANDISES IMPORTÉES
 

Cama

 

5 caisses d'Etoffes à Robes unies etde fantaisie,
3 aimed Pluches en soie dans toutes les nuances.
4 calnres de Manteaux, Dolmans, Ulsters et Pa‘ctots.
2 caisses de Manteaux pour enfants.
3 caisses d'Etoifes à Manteaux do fantaisie,
l'exisso «lo garnituro en Plume et l'elleterie (ls couleurs,
5 caisses de sousrvétoments Ecossaisroa flais.
208i , C 0 :
à caisses de Caohemirefrançais, toutes couleur,

Ainsi qu’une grande quantité d'autres Marchandises.
A q et au-dessous d x du gros.

Leontretreclairseende Fianclles,Bas,rh. Gants, Chemises, Cols, Collets et
à être aau

s
w
.

e
s

ême taux.
Porvertes Comfortable ryCourrepce la à être clairés au prix cofitant

GRANDE VENTE
) . ton Nw A6 À a .. —-

de Tatis. Pesinets, ‘rideaux, Pôles. Rug’, Mattes, Mattiog‘, Broches, etc, A une grande
réduction. - -

3
t

Ge
t,
2
c

LE
B
A
S
N

D
C

1869,—RUE NOTRE-DAME, — 1871
ALPHONSE VALIQUETTE ‘
 

Maison 2 L'eau Chaude,
—AVEC LE—

ifere .* MANNY.”
hauffez ‘votre

Calor
so
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3 à €

Cet appareil est ie plus élégant, leplus commode
te plus durable et le plus économique.

La Bouilloire est faite d'ACIER LAMINÉ:
Puotile, Malléable, élastique, et ne se brise jamais
par contraction ou expansion

L'acier, en vertu de l’intime cohésion do ses mo-
lécules, est non seulement le plas dur et le plus fort

des méteaux, muls il est aussi un des meilleurs con”
dueteurs de la chaleur.

Nous lui donnons la préférence dans la sonetrae-
“tion de nos Bouilloires, parcequ'il tramsmet à l’eau de
la manière In plus efficace toute la chaleur du foyer, et

que ses qualités flexibles, sont à l'épreuve de ruptures

spontanées ou d'exploison.

Les surfaces chauffantes de notre Bouillièro, étant

toutes synoptiquement opposées aux rayans du foyer

alles s'omparent promptemont du enlorique. pour le

tramsmettro presque en totalité à l'eau de l'intérieur;

c'est en raison do cette arrangement que notre Bouil-

loire chauffe extrêmementvite, et si fort que les per-

sonnee les plus compétentes en sont toutes étonnées

La chaleur de notre Douilloise est tout à fait
salubre; elle est recommandée par nos meilleure
médecins et les bystiénistes les plus distingués,

Demandez notre catalogueillastré, ainsi que notre
liste de certificats et référonces.

ASSOCIATION HYDRO- (/ORIQUE
0.1608 RUE NOTRE-DAME, “* Montréa

ompagnie d'Assurance Royale
’ D’ANGLETERRE

BURRAU PRINCIPAL AU CANADA; MONTRÉAL.

vacants 2 2 12 227000.000
EtFETL

…, La ROYALE a te surviesaati en-dessus du paseif 00 tnatms les Corvescies
rances contre je mo
aLEtenuf Auto principaux et Gérant" résidents
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Cd

reves Erie

PRIX ORDINAIRES,
Des PEANON dont le prix ost encore de

$300 ou de $350 gout réduits A 6275 ot
hes

msmilo WILLEN & €O.

F. A. TETU
ARPENTEUR GEOMETRR

75Rue St. Jacques.
PELEPUONE @6. | ELEVATEUR.

BoITE : BURRAU LE PUSTK, 1614

Perrault & Mesnard,
) ARCRITECTES
11 ot 15 COTE DE LA PLACE D'ARMES

. M.PERRAULT, | A. MESNARD.
Téléphone privé, 1660,

A. Hurteau & Frère,
Marchamds de Bois de Sciage,

92, BUR BANGULNET, sonraial.

§ [REE

 

 

 

Dassin Wallin > 200 des

6 | VenezdGnaitree
. lan-Esders7 °

J.B.RESTHER & Fils
 

ARCHITEOTRS |

4%, Bue Nt. Jacques,
ST MONTREAL.

lan-Savrll

HECTOR PREVOST & CIE.

‘41 rueSt Francos-Xavier
Téléphone 1716, — 1m

 

Hetu Dumouchel&
NOTAIRES

| No. 30 Rue Nt. Jacques.

‘ Administration de euconsaioue. ete. Prêts
sur hypothègaes. ploceuments de renier ordre

He
ACHILLE TALBOT
AVOCAT

CAnelen membredeBarreau de is Cité

H U LE: ae da

‘RuePrinoinele, (Main Bt.), Edificas du Dureas
Poste.

+ Récide 4Ottawa, roe Nicholas No. 115.

Modistede Paris.
Musc P. BORNIER,

DAnedtafin
"TAT joues dlls,e

best comptable 44 noté 54 baraan.
e Ne 1014 ela
 

.

 

nouveaux patrons2 modes sent

Mun P. BORNIER,
Ne. #4 Tue Lagnachetière.

Meubles! Meubles!
Chambre à Concher en Neyer,

… Certaier et Chème antique
Nalonsdeo

 

 

Reta de
a

Mon stock est touti fait nouvean et comprend
tous les derniers genres, ot mos prix serout de
beaucoup réduits.
gif Avant d'acheter vensz et examinez mes

meubles.

GEORGE STEWART

Nos. 724, 726 et 728 Rue CRAIG,
{Près du Carré Victoria).

4ecpt87-lan

J. & J. TAYLOR
SAFES]
Opt toujsars rem des prix pendant les

VEciment.
ENTREPOTS

154 Hue Nt. Jacques

C. E. ADAKS,
V.B, OLIVE, DBi AL.

 

CHARLES TISON,
GRAVEUR.

Menme Mouogrnammes, Cartes de
; Visites, Piaques pour Portes,
‘Dans tous les genres ot dans tous les styles.

Ne. 1601 rue NotreMame, Montréal. RNKST à ts u) B. HURTIBISR & A. tW-CYN,

y 1 BY ae Eu amont ‘français.
andKEL Vérinsquai |"Acmats lait 42 dbprminy;frange

. + “ … . Sm’s-20}
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Marchandisesd’ Automne: VENDUES A PRIX REDUITS
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SPECIALIT x.

Etoffes à Manteaux dans 103 plus richesjtirsus ot les plus nouveaux dossins.§

Laub 1, a

JWEEDS !
"LU 2 1014

TWEEDS!
Freangaia, Anglais it Canadien, Draps ot Tricota pour habillement et pardossus,les plus beaux finis ct

dans les patrons los plus fushionablos.
La plus bello variété
300 pidcos d'Etoffes à Tobeos dans les plus nouvelles nuances.
AUSSI: — Un aseortiment complet du

vglais ot Américain, Nets & Rideavx, Reps, Damas, Roulesux pour 1
Taillours ot Modistes do premidre classe, ,
Unseul prix est demondéà la -: owt

Tapis do toutes sortos, dans les plus richos patrons.

do Modes Frangaise, Anglaise ot A méricaine.

Prélarts

tideaux, otc., otc.

DUPUIS&LABELLE
Coin-des rues Ste CATHERINE et JACQUES-CARTIER

EN FACE DE LA BANQUE D'EPARGNE.

Ce qui suit a paru dans notre
édition de midi hier.
 

VOIR 1RE ET 4ME PAGES POUR
LES AUTRES NOUVELLES ET

-DÉPÊCHES TÉLÉGRAPHIQUES

NOTRE PRIME
Lu rupidité avoc laquollo s'ost

éconlé notre premier onvoi “ Le
Punorrma de Paris’ nous a forcés
do télégraphior à Paris pour do-
munder un uutro envoi quatre fois
plus considérable.
En conséquenco,nous prions nos

ubonnés ayant droit à in primo do
pationter quelques jours, certains
qu'ils sont de no pus être oubliés
uns lu distribution dos primes,

lours noms sont inscrits sur un
registro spécial.

o euccès quin accucilli “ Lo
Panorama do Paris” ost bien jus-
tifié d'nillours, car cotto suporbe
lithographio donno uno idéo fort
ezucto do la capitalo françaiso ot
l'exécution très soignéo do co pa-
noramu on faitun potit chef-d'œu-
vre qui mérite cortuinoment les
honneurs do l'encadremont.

  

 

Le tombeaudeNapoléon ler
Paris, 28 soptombre voir.

© Un journal boulevardierlo Cau-
lois annongçuit cos jours-ci uno nou-
vollo oxtraordinaire. Lo tombeau
dos Invalides serait vide. Les ros-
tes do 'emperour Napoléon Ier
aurajont 6t6 cnlevés ot jotés au
vont,
Lo gouvernour do l'hôtel des

Invalides est actuolloment lo gé-
néral Sumpt, un bravo plein de
franchise ot do loyauté, qui s’ost
trouvé au premier rang, dans
toutes nos guerres, on Afriquo, on
Criméo, on Italie, partout, ot au-
quel à Sedan un obus n enlevé les
deux bras, C'est à lui quo lo guu-
vornomeont a confié, dopuis nouf
uns, lu garde du tomboau de l'om-
poreur et aucun «détail n'échappe à
«a surveillance de tous los instants,
Or, voici co quo lo général Sumpt
pense de l’histoire du Caulois:

“ Cotto nouvelle mo fait souriro
parco quo jo la suis fausso on tous
points. Des obstacles matériols
B'opposent à do paroillos profuna-
tions, -
. ‘En admottunt qu’on puiseo pé-
nétrer au centre du dome, co quo
jo nio déjà, il faudrait, pour des-
cendre dans la crypte, ronvorser
toute uno balustrado de marbro ct
enfoncor doux portes do Lronze,Il
vous sorait facilo de trouver déjà
les traces d'eflraction!

“ Mais continuons: lo couvercle
du cercucil est en porphyro: il
pèse au moins douzo millo kilos, il
ost en outro sCellé au cercucil par
des griffes do bronze. Un homme
no pourrait donc pas déplacer co
bloc immense ; ct pour lo soulovor
il faudrait une équipe d'au moins
quinze ouvriers, travaillant plu-
sieurs journées avec un outilluge
considérable, avec des échafauda-
os spéciaux construits tout exprès
dans la crypte, et avoc un système
do chèvres ct de béliors que l'on
ne pourrait amcuor dovant lo tom-
beau sans on démolir une partic.

“ Or, jumais aucun ouvrier n'a
616 introduit dans la chapelle do-
puis quo Napoléon ler y roposo.
Jamais !

“ Pendant la Commune, aucune
tontativo n'a été faito pour onlover
les condres dol'emporeur, Un s'ost
borné à prondro quolques armuros
do l'Hôtel ot touto l’argentorie dos
Tuvalides.
“L'épée do Waterloo ot In

grande ceinture d'or qui sont plz-
cées duns un roliquaire, dovant lo
tombeau, avaient été envoyéus uu
Havre, à lu veillo du siègo, ainsi
quo tous les drapeaux ot tous les
trophéos qui décoront notre cha.
pollo.

“ Il n'y avait dozc rien à pren
dre ; on le savait: ot porsonne n'u
song6 à vouir troubler lo dernicr
repos de l'emporour. ;

“ Quant au cercueil, il n'a jamais
été profané il n'on à mômo jumais
été question ; ct mon prédécosseur,
le général comto do Martimprey,
qui gouvernait alors les Invalides,
so pluisait à constator lui-mêmo lu
vérité do tous ces faits.
“La plupart do mos braves £o

trouvaiont ici déjà pondant l’in-
surrection: tous, ils vous diront
quo pareille profanation ne pou-
vait pus eo produiro, qu'elle nc
s'est pus produite, ot quo les con-
dres qu'on lour à confiées sont bien
la."
A près lo Cfaulois, Un correspon-

dant do l'Intermédiaire des cher-
cheurs et curieux u cru dovoir s'oc-
cuper dos rostes de Napoléon ler.
Il insinuo que “ lo cœur de Napo-
léon, conservé anx Invalides, pour-
rait bien n'être qu’un cœur do
mouton”. À l'appui do cello insi-
nuation, il rappelle cetto anocdoto
rappot tée par lo doctour Brémond,
dans son Hygiine pour tous:

“ Lo 10 mai 1821, le docteur
Antomarchi, assisté do Ch. Tho-
mas Care weil, procèdo à l'autopsio
de Napoléon ler, à Longwood, La
nuit les surprond, et l'opération
est intorrompue, Quand colle ost
reprise, nos médecins constatent
quo le eœur do l'emporour u été
mangé par los rats; ils le rem-
placent pur un viscère extrait du
thorax d'un doux animal bôlunt.”
Aux Invalides, on ost convaineu

de l'inexactitude do co récit, On
no croit pus quo l'autopsio ait pu
être faito d'uno fugon aussi légère,
avec aussi peu de K0in, ct l'on est
persuudé qu'on =o trouve on pré-
senco d'un de ces racontars ultra
fantaisistes, commo colui par
oxomplo qui prétond quo Jeanne
d’Aro n'aurait pas été brûlée vive
à Roucn, mais qu'olle aurait été
fait souche.
 

—Si vous rouffrez de bronchite que
vous appeloz chronique, et qui le plu-
souvent est une consomption, prenes lu
Dipthérine et ler Amers Canudiene du
Dr N. Lacerte qui vous guêriront sùre-
ment de ls consomption en quelques
mois ausel bien que de la bronchite en
quelques jours.

 

Mouvenez.vous dcs Sour.
des-Muettes !
 

Ce soir, à 8 bre, p. m., aura lieu it
PInstitution des Sourdes-Muettes, 401
rae St. Denis, un souper aux huîtres ou
bénéfice de l'œuvre.
Le lendemain, un bazar s’ouvrira

auxmémes fina et continuera les après-
midie et Jes eoicées de Ia semaine, plu-
sieurs objets de goût ceront raflés et or-
ferts en vente.

& tisieon eoue les soins des Sœurs
de ls Providence contient 232 sourdes-
muetles. Pour eupporter la Jourde
charge des dépenses nécessitées pur un
établesement si considérable, les Sœurs
sauf un insuffisant subside du Gouver-
Dement ct quelques rares peusione,
n’ont de rectources que dans l’aide cha-
ritable qu’elles reçoivent du public gé-
péreux,

Les vourdes-inueties pour la plupsrt
€ont vêtues, peubionnées et inatruites
gresuitement, C’est ainei qu’une classe
’êtres qui eernient un fardeau à la ac-

Ciété sont métamorphnaés en membrea
Actifs et intelligents. Detoute les mi-
sères Lumaines il n’y en a pas qui
postent ri puissamument faire “ppe à
& Compnssion des personncs charita-
bles que la condition ei délaissée de la
pauvre rourde-muette. Elle est tout-à-
fait eaux appui, et dans :0a État natu-
rel pius malheureuse que les plus misé-
rables de 1a terre, elle est privée de In
Cominunion avec ton Dieu. las uue
prière ne peut lui êlre enseignée ot de-
puis Peutunce jusqu’au vieil âge, elle
N'a accès à aucan sacrement.
Pas un rayon de lumière ne peut

pénétrer dans cette eombre intelligence,
ad un bun ventiment ne peut être ins-

piré dunr ce pauvre cœur.
Alundounte chez elle, et Jniecée à

soullrir de ron triste eort, clle devient
souvent, eoit idiote ou folle furieure un
objet de terreur et d'aversion et un far-
deau à l’Etat.
A l'Iustitution, les Sourdez-Mueites

suivent dea classes régulières, telles que
dans les autres couvents.
Les cahiers de copie exposts peuvent

être compurés À ceux d’antres enfants
de leur aye, ct les progrès en lecture et
les ditlérentes tmatières eemblent être
eux aueri analogues À ceux d’autres

ever.

Quel contraste entre les brillantes et
racieuses figures, les réponses vives,
ts mémoires exercées des plus an-
ciennes de ln maison et de Vuir inanimé,
de la mine eensible de celles récem-
ment admises.

Hl yen à 72 dans l'Inctitution qui
sont Inetruitea parla méthode orale et
répondent aux questions si proimpte-
ment qu’elles nous portent à oublier
qu’elles eont absolument privees de
l’ueage de l’ouïe. Les eœure, en leur
psrlant ne font que chucho!er ct ceper-
dant au mouvement des lèvres, leur
seul wmoyen de compréhension, elles
répondent immédiatement.

n certain nombre d’autres qui ne
peuvent parvenir À b’inetruire par la
parole sont instruites par la méthode
manuelle et divent par les eignes et par
Yécriture ce que Ips autres espriment
en Invgage articulé.
Comme autre restource, les élèves

apprennentle dessin et la peinture, plu-
sieurs y déploient des aptitudes extraor-
dinsires Ces Classes sont sous la direc-
tion d’une dame artiste, qui, pendant
un certaiu nombre d'années & eu un
Btelier À Paris. Elle re dévoue elle-
taëme à la tâche d’euceigner gratuite.
ment les Sourdes-Mueties.

Elle reçoit des élèves du dehors ; plu-
rieure dames &c rendent deux Ou ti013
fois la eemaine pour profiter de res
hautes connaîseunces. Oa ne peut trop
recommander sa méthode et estimer le
succès qu’elle à rencontré dans ton
système d'enseignement. Ceci est un
avantage jpeu fconau encore du pub'ic
Montréalais.

L'espace manque pour décrire le
comfort, lu propreté, les dortoirs epa-
cieux et bien aérés, les belles va'len
d'études, tous les accessoires de la nuu-
velle bâtisse que les sœurs ont fait
Coustruire au prix de tant de sacrifices
Je ne puis m'arrêter nou plus sans vous
dire combien était urgente l’érection de
cette nouvelle Lätisge, car d’après l'avis
des architectes, il y avait danger d'ha-
biter l’ancienne en trop grand nombre.
Ce qu'il ne faut pas oublier, c’est que la
construction d’une bâtisse comme celle-
là à fait contracter une dette, qui plus
que jamais nécessite l'assistance du
public.
La sourde-muetie est amenée chez les

Saurs dans un état d’ignorance la plus
profunde, elle ne connait méme pss
l'existence de Dicu. À la longue, avec
l’inetruction des bonnes religieucer,elle
parvient à comprendre l'œuvre du
Créateur et elle suit ses devoirs reli-
pieux aussi Lien que ceux que la nature
5 mieux favorisée. Les vérités de In
loi devienuent euflieamment cluires à
leur esprit pour leur faire aimer leur
religion et les induire à la pratiquer,
c'est ce que l'on remarque quand on
les voit prier. Que tant d'Ames soient
capables de faire des actes d'amour de
Dieu est en lui reul un grand avantage,
s observé la Supérieure à un visiteur.
Une visite & l'Institution vous

donnera une bien meilleure idée de
l'œuvre, que tout ce que nous pourrions
vous dire et tout visiteur recevra une
cordiale L'envenne de la part des bonnes
religieuses, examinez leur œuvre et ad-
mirez l’otjection qu’elles inspireot à
leurs protégées.

Il est bon de ne pae oublier que daus
une œuvre comme celle-ci une part de
protection resté encore aux per£onnes
du monde. Les plus froids et les plus
iuditlérents comme les plus zélés et les
plue charitables peuvent participer
dons ees mérites.

L’occasion nous est offerte. Que tous
ceux qui ont un dollar ou un quart de
dollar à dépenser viennent sn Lazar.
a ue s’aperceyra pas d’une bagatelle
de moins et Certainement elle sera
placée à Lon intérêt. Les bienfaiteurs
ne seront pas oubliés dans les prières
des eœurs et de leurs protégées et ils
wuront droit à la récompense promise
même à un verre «l'eau donné au nom
de Dieu. De telles actions pègeront dans
lu balance à l’heure de l’extrème né-
cevsité : celle du jugement, et plaideront
es faveur du pêcheur.
Que ceux qui ne peuveutre rendreau

hazar s'efforcent de faire À l’Institution
quelques dons, coit en argeut, soit en
nlinzents où en vêtement, maintenant
surtout à l'approche du rigoureux
hiver, quand la tâche devient plus ditti-
cl'e aux tœura de fournir À leurs noni-
breuses charges tout ce qu’il faut pour
braver la dureté den froide.

Voilà une charité qui conccrue toutes
les classes, toutes les nationalités et je
uis Lien dire toutes les croyances,
‘œuvre étant la plus considérah'e de

cette eorte ici.
Ux Visitecn

 

Noux vendons à crédit
Nou+ vendons nos (ourrures : capote,

mantenux, casques, manchons, wantes,
circulairer, dolinan=, collete, pagottes,
robes de voilures, enfin n’importe quelle
fourrure, À la semnine, su mois, rur
billets, en un mot aux conditions les
plus faciles. Ainsi, toute perronne sols
vable, pourra choisir chez sous le mor-
ceau qu'il Jui plaira, et n’aurs qu’a
donner un sacompte ; c’et un avanta-
ue unique À Montréal.

Cmas, Dexsancins & CIE,
No. 1837 rue Ste Catherine,

Aux 3 Chevreuil,
ontréal.

fceret No 16 do Gen Tuckor .

ut un epécifique coutre les maladies
qui proviennent dou vrreura du jeune
Âge, manque de Vitalité résultant
d'abus, Débilité Nerveuse et Physique,

  et toutes les misères inédites qui résul-
tent d’indisorétion ou d'excés, etc.

PETITES NOUVELLES
Bazar de l'hôpital général

Le bazar de I'Lopital général s'est
terminé Lier soir. les recettes sont,
porait-il, de 4 4 $5,000.

Vol aveo effeaction

Des voleurs ont pénétré dans le ma-
gasin de M. S. Robillard No 561 rue
Notre-Dame, durant Ja nuit, hier et ont
enlevé diflerents articles pour uve va.
leur de £20. Les voleurs ont pénétré
par l’arrière magasin. :

Euquéte

Le coroaer a tenu une enquête sur le
cadavre de Churles Lepine qui à été
trouvé mourant dans un paseage de
cour au coin des rues Duc et Welliog-
ton, Ua verdict de “mort pendant qu’il
était sous l’iniluence des liqueurs
enivrantes ’” n été rendu par le jury.

 

KRfance au Collège Bourget

Messieurs EStnnislas et Emmanuel
David donneront jeudi, 20 octotre pro-
chain, une séance littéraire et musicale
au Collège Bourget, Rigaud, Les Mes-
sieurs du clerge el les amis de l'insti-
tution sont priés d'y assiater.

Une éronvuitie

Vers 9) heures, Lier toir, un nommé
Pemdleton qui demeure au No. 463 rue
8t. Dominique, déclara i un constable
du poste «le police Nu. 4 qu’au moment
cùil allait rortir de ebez lui, il avait
trouvé sur le seuil de la porte de en ré-
sidence un jeune enfant nouveau-né en-
core vivunt. Le conetable Gutlirie se
rendit cur lee lieux et porta l’enfunt à
l’asile protestaut “Ste Marguerite” rue
Sherbrooce.

DEPECHESlaNUIT et DU MATIN
CANADA

Nouvciles de Québec

Québec 16—Le gouvernement a col-
lecté $600,000 en laxes sur les compa-
guies commerciales.

—Jeudi midi, une fille du nom de
Delphine Valcourt, et qui ect une des
ensionnnires de !a maicon tenue par
toee Descoteau, à tenté de ee suicider
en avalant une forte dose de vert de
Paris. Ce poieon avait Eté acheté dans
le but de re débarrasser «les rats. Il
appert que la title Valeoart,qui est Agé
d'à peu près trente ane, havait ferme
depuis quelque temps.
Darant un accès de epleeu, elle s’est

décidée d'en tioir. Heureurement pour
elle la doze price était trop forte et elle
t’eet mie à vomir. Une autre femme qui
était là lui n de suite faite avaler un
verre de lait.
Le détective Fleury à Et appelé et a

fait maader le Dr Boldus qui aimivistra
un émétique à la pauvre fille. Quoique
très malade, is fille Valcourt ‘pouvait
marcher.

, Le détective Fieury opéra l’arresta-
tiou de celte infortunte qui fut d’abord
log*e uu porte Nu. 7, et de là tranapor-
tèe À la prison. Le g*olier refusa de
Padmettre vu que les policiere n'étaient
p&s porteurs d’un document l’autori-
taut à détenir lu pritonnière qui dut
être amenée devaut le juge Chauveau
qui donna l’autorieation néceseaire.

EUROPE.
Assemblée cn Irlande

Dublin, 16—Tel qu’annoncé hier,
une assemblée imonetre o en leu à
Wooitord, malgré qu’ele eut été pro-
clamé d’avance. On avait coupé les fils
télégraphiques communiquant avec
Dablin, M, O'Brien et cing sutres mei-
bres du parlement out pris la parole.
L’asremblée 6’est diepersée en bon or-
dreà 3 hre, &. m.

Pélerins Français

Rome lü—1,600 pélerina lrauçais,
ayant le comte de Mun eu tête sont ve-
nue offrir leurs félicitations an Saint
Pèreaujourd’hui À l'occasion de eon
jubilé.

  

MEUBLES ??
 

SISTE DES PRIX.

Sots do chambres en bois franc,
811, 820, 822,50, 827, 830, 835.

Sets de chambres on acujou, 8:30,
835, 830, 8103, ete,

Sets do chambres en noyor noir,
S32, 837, 345 jusqu'à $250.

Sots do salons, 840, 8.45, 850jus.
qu'à 8200.

Tables à dinor en bois franc,

noyor noir, en acajon, vieux chêne,
ote, 83 3 $50.

Bultots dans les même bois, 810
à 8125,

Chaises on cuir dans les mêmes
Lois, 8t à S15,

Bibliothèques, socrétuires, chai-
sos ot tables do fantaisio, etc.

WM, KING ET CIE,
G32 ruo Craig.

Chanssures

Eu gros et eu détail, b:1 a-<sorti-
ment d'automne, chaussures en drap,
veau françaie, kid français, chèvre à
l’huile etc., ou prix défiant toute com-
pétition chez

F.X. Cuenmoxr,
1654 rue Notre-Dame,

vis-à-vis Je Côte St Lamirert
porte voisine du Monde.

Secret No tt de (/ro Tucker

Poudre de Tucker pour toute sortes
de Vera

Avis aux uiêères
Fuites urage du Tréaor dea Nour

rices du Dr Picault, pour les enfants
dont la dentition s’opère, et dont l’épo-
ue est ei fatale À dea miliers. Il pro

duit un rommeil naturel. 11 est sain et
profitable. Il est ngréable à prendre. Il
est parfaitement inoffeneif. 1! guérit la
douleur instantanément, Prix, 25¢ In
bouteille. 20 juillet #7-1a.

HORACE PtMiN, L. D. S.
CHIRURGIBN-DENTISTR

1639, rae Notre-Dame

Jame porto i I'est Jo la Côte St, Lambert
MONTREAL Bax 871-1

Dr. A. J. B. ROLLAND
Mnindlics den Oretlies, dn Nez,
de In Gorge el dn Larynx,

CONSULTATIONS : — Tous les jours, de 2
àfinm. Yamodi de 9 à 11} am.

16148, ne Ste. Ontherine
1rm®#-12m-mie

NMoressnuver vos enfants

POUDRE DIVINE

Dr GUERIN
se seul rembde al s'emploio Tri

contre La DIARKII ERLet le CHOL -
ts,

‘Catto voadre est facile À prendre et ne con
t'ant sanune substance vlfensive.

PICAULT & CONTANT
PEARMACIERR

1475 ruoNOTRE-DAME
MONTREAL.

 

 

 

 

  
  

LA PERLE JAUNE
 

(133) ou

La Vierge de l'Hindoustan
(Suite)

, —dJe répondrai copendant, Raoul, malgré vous, car en lo faisant,
j'accomplis un devoir. Notre salut peut-être dépend de la franchise
de mes paroles. It faut que l’on sache que tout prësgl'ici se Lrouve
une femme belle entre toutes, une merveille! qui a essayé de com.
mettre sur votre personne, mon ami, sur la mienne, lescrimes les
plus abomiinables,

ll faut qu’on sache qu’elle s’est rendue coupable d’un rapt odieux
sur la personne d’un être qui nous est cher entre tous, votre femme,
Raoul, la comtesse de B3lignac, que je regarde coume ina sœur. Eh !
bien, quoique son nom n'ait pas été prononcé, c'est de cette femme
dont il est ici question, c'est eile dont le major Thurner veut parler,
c'est d'elle que le lieutenant Blount est amoureux. Je le devine, je
le sens, j'en suis sûr.
—Monsieur? s'écria Charley en se levant.
—Ou! répondit Henri en sécouant la tête.

loin. Un duel pour l'instant ne servirait de rien entre nous, et en
ce moment je we; point le droit de me battre. Je ne retire cepeu-dantaucune de mes paroles. Jo les maintiens toutes, au contraire,car j'ai le droit de vous dire quesi aujourd’hui le comte de Blignac
eL moi nous sommes encore vivants,c'est que nous avons su déjouerles pièges les plus infâmezs que cette créature qui porte par malheurun des plus beaux noms de l'Angleterre a dressés sous nos pas avec
une adresse infernale.
Le lieutenant Charley était debout.
[1 fit un pas vers la porte et se retournant avant de sortir :
—De quels noms peut-ont appeler deux gentilshommes qui accu.

sent une femme lorsqu'elle ne peut se défendre ?
—C'est un grand malheur, s’écria lo major Valérian lorsque Chai

ley Blount eut disparu. Voilà un ennemi inattendu avec lequelil
nous va falloir compter.

Inutile d'aller plus

XIV

Le lectetir se souvient certainement d'un temple minuscule perdu
et caché dans un coin des jardins du palais du gouverneurà l’atna.

C'estlà qu’eut lieu la conférence décisive, entre Haïm-Dorani.
lady Richemoud et sir Joë Egerton le jour mèmede l'arrivée de ces
deux derniers à Patna. |

C'est là que nous retrouvons le gourou, le soir où Raoul de 131i-
Enacel ses compagnousrecevaient la généreuse lhospitaliié du major
Valérian Thurner.

llaim venait do placer la statue qui cachait l'un des couloirs se-
ceris par lequel il arrivait d'ordinaire.
D un pas leste, pour un homme de son Âge, il saut: du socle sur

le pavé de mosaïque, ut faisant craquer une vulgaire allumette,—
ceci est un manque de couleur locale qui ne sera sans doute pas
pardonné au narrateur,—il allumalui-même quatre vélacous, lam-
pes sacrées qui reposaient sur des piédouches, et s’assit sur un siège
de porcelaine.
Lu claire lumière des vélacous éclairaient le visage du bonze.

Haim était soucieux, préoccupé, en outre ses lèvres contractées pre-
naient cetle expression froidement cruelle qui faisait le fond du
caractere de cet homme extraordinaire.
—Oh! murinura-t-il, quand donc le grand jour luira t-il, quand

donc pourrai-je les voir tous disparaître dans l'abime! Ok ! les op-
presseurs ! les étrangers !.. les maîtres insolents et égoisles, pour
lesquels l'Iude n'est qu'une misérable vache à lait! Ne vivrai-je
donc pas assez pour voir luire ce jour de gloira?... Los années pas-
sent. Je vieillis ! Et rien | ou si peu ! Sans les Musses qui menacen:
la puissance anglaise, je perdrais. je crois. tout espoir !

, Ce seront les Russes qui nous débarrasseront des Anglais. Et
c'est nous qui chasserons les Russes! Mais que de longs jours que
de longues années ne nous restent donc pas encoreà souffrir !…
Comme moyen d'action... garder ce pzuple sous la verge de fer de
la superstition et de la terreur. Voilà ma tâche, saus pitié, sans dé-
faillance, sans oubli! Voilà pourquoiil faut, à ce peuple aveuglé.
conserver à tout prix ses fétiches, vivants ou morts. conclut-il avec
un froid sourire.
En même temps il regardait l'heure à un superbe chronomètre

à remontoir, autre manque de couleur locale.
,—Oh toh! gronda-t-il entre ses dents, on nousfait attendre. Nous

n'avons pas été habitué à cette inexactitude. Je ne me suis pas trompé.
Il doit y avoir du changementde ce côté. Au surplus, nous allons
bien voir...
Tandis qu'Haïm-Dorani monologuait ainsi dans le petit temple.

dans le palais méme de Patna, lady Richemond,qui avait terminé,
quelques instants auparavant, le repas du soir, prenait le frais sur
une terrasse en compagnie de son mari.
Les indispositions de lord Richemond avaient pris fin, sa santé se

raffermissait de jour en jour... Les médecins n'auraient ils pu mo-
liver ce changement, ils en ignoraient les causes. Lord Richemond
se porlait mieux, depuis qu'il n'était plus surmené parles incussants
caprices et les fantaisies constantes de sa femme.
Phénomène curieux, et cependant bien humain,

physique du noble Anglais se trouvait bien de
Il n’en était pas de mème du moral. Il manquait quelque chose §
lord Arthur. Il s’inquiétait, il se tourmentait maintenant et se de-
mandait ce qui avait pu motiver le changement survenu dans le
caractère, la personne et les allures de cette créature dont il était
follement épris.
,— Gräce, lil lord Kichemond, tandis que la jeune femme, préoreu-
oy luissail refroidir dans sa tasse de porcelaine diaplhiane le café
prûlant qu'un serviteur venait de lui verser, Grâce, qu'avez-vons
encore ce soir?

Elle releva la tête. unetête pâle, triste, dont les lampes éclatantes
faisaient encore ressortir la matité et avec un froid sourire :
—Vous me demandez ce que j'ai, mon «mi ? Mais ui jour da plus

qu’hier, tout simplement. J'avoue que c'est là la plus sotte des ré-
ponses. Je ne saurais vous en fairo une autre.
—Vous vous ennuyez, Grâce, je le vois bien, répliquale vieillard.

vous vous ennuvez ici; peut-être regrettez-vous aujourd'hui d'avoir
lié votre destinée à la mienne Je voudrais vous voir heureuse, ma
pauvre enfant, c'est là le vœule plus ardent queje forme chaque
jour, et il ne se réalise pas. Vous avez perdu votre gaîté, votre
activité joyeuse !.. El je me demande ce qui a pu vous rendre
riste.
—Mais rien, dit-elle, pour répondre quelque chose. Vous êtee le

meilleur des êtres et je me reproche de vous avoir si souvent tou.
menté sans raison et sans motif.
—Tourmentez encore, Grâce, tourmentez, ma chère, si cela doitvous rendre gaie et joyeuse comme parlu jussé,
Elle secoua vivement la tête.
—Non ! je n’en ai nulle envie. Je voudrais réparer tout le malque je vous au fait, cl vous rendre des jours valmes et pleins de

soleil. Mais ne vous occupez point de mes hurmeurs noires, elles se
dissiperont peut-être d'elles-mèmes quelque jour.

Lord Arthur ne se contentaii point du cette réponse Évasive.
— Vous ennuyez-vous, ici, repril-il, voulez-vous que nous re

tions pour l'Europe? Vous n'avez qu’un mot À dire, vous le
bien, ¢t ce mot sera un ordre pour moi.

si le corps, si le
cette métamorphose

par
Silvey

(4 coniinuer.

 

 

La Poudre Engraissive ct Nour-
rissante pourles Chevaux.

 

Opinion des Médecins los plus éminonts des Etats-Unis sur les pro
priétés curatives do In Pourtre Engraississ :

On Jue l'emz loyer jour toutes les maladie?
auxquelles ront aujets les Chevaux at Ire le:-
tinux : Vers intestinaux, Eau Jaune, Liarehée,
Dévout, Gale, Culliques, Khumes, Tuux, l’eau
nähérente. l'erte d'appétit et toutet les affce-
tions des rognons #t des organes digantife, Aussi
pour les efforts et lu pourse (diticuité de tespi-
ror), Elle à rendu parfaitement sains dos wil-

D) liers do chevaux 030 l'on croyait morfondus et
; nzopres Àrien, elon fait distraraitre toute trace
de maludio at cet choyaux out pu étre ensuile
vendus de 3%) 3 510) de plus qu'avant lo traite-
went. Elles débarasso les voies repiratoires:
téautatiso La cireulation du anng : ramine ap.
rétit, répare tous les dérnoçoments des orgunes
sie la digestion : assouplit et difate la peau. Elle
dogne au poil une apparence luisants et brillan-

n § \\ te, Elle agit d'aberd légérement cur len instes-
Sed Eire, UiM4 68 OnsUito SUT 1a fuic et les poumons: elloTS 54 a

en fait disparnitre tous los nas tmorbiles, paride le sans et facilite lo jeu ‘ie tous jes orgare
vitaux, sans fatiguer aucun, ; ; ;

ans fes ais d'adhérence et d'intlammation de la peau Cilde-houn ii; elle donne un ruceès
complet, Uans trés pou de temps la maladie cè le À son action et la peas teprend su soalane eb
son hirilinnt,

    l'our los offarts, toux, rhumes ot autres tnaladies qui affectent la respiration des chaveanx
elle oét rann égal

Come nout tures ongral:sive pour les chevenus, bites A cornea, moutona, cochons, valniles,
oto., ellu réussi avec un succès parfait, ;

Come médecice retautative nour lo printemps et l'automne elle 658 saine et parfaite Elle
ne nuit en rien au cheval, qu'il eoit sain ou malide, on peut l'administrer en tout tempsans
quo cel l'ompésha de travniller, -

lemander-ln À vutre fouraisteur ot il vaux en proouraza.
‘eulsaconts pour In vento en grey HAUCHER § TRLLEMOSSE, Epiglert do sros, No. : 84

rue St, Paul, Mentréal, To-21s-ma-qh 
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NOTES POLITIQUES

Une Jettro de Mgr Guny — L'Uuloss
Commereinle—Notes cliverres

—Les oppositionnisted du comts de
Wectmorland ont tenu leur quatrième
réunion nunuelle inardi dernier à Doz-
chester, Ils ont accepté l'honorable M.
Laurier comme chief du parti, une réeo-
lution en faveur de l’union comimercia-
le, et Gju lesofticiera suivants :

Prévident J.J.Andertoa,de Sackville;
vice-présidents, pour Dorcherter, Am-
bro'ge Melançon ; pour Sackville Tho
Pickard ; pour Westmorland, G. Coop;
our Botetord Geo. J. Dobson; pour
oncton,Edw McSweeney ; pour bali

bury E. Kay; pour Shédiac, R. W.
Abercombie. Secrltaira, F. A, McCully;
trésorier, W. F. Geor,:e ; membres ad-
joiuts du comité exécutif, Pot Riley,
Botsford ; A. M, Lôgère, Bhédige etc.

—Mgr Guay, protonotsire aposto-
tique, vient d’adrevrer au réducteur du
Journal des Campagnes (éditon hebic-
malaire du Courrier du Czneda) la
lettre suisante, qui ne maugners pas
d’intéresrer nou lecteurs.

Sie Anne de Ristigoucke,
Comté de Bonaventure,

11 cetobre, 1847,

A M. le It-dacteur,
du Journal des Campagnes,

Québec.
Mons:eur,
Vous serez nesez Lan de tuC per-

mettre de vous dire que, d'après toutes
Jes »&g)er do Ja charité chrétienne, il ne
vous est pay permis d’insulter aussi
grossièrement le premier minietre de
notre province comme vous le faites si
malicieusement dans vetre numéro du
G octobre courant par l’article intitulé
“L'ldole’.

Ja ne veux pas discuter le nérite de
ce pénible et triste article, Il est hon-
teux pour l’auteur.
Vour, M. le rédacteur, «jui êtes un

brave homme, comment ve fait-il que
vous laissiez publier dans votre journal
der abaurditéa semblables 7
À l'avenir, je vous prie de ne plus

m'envoyer votre jouranl,
It faut toujours le reapect vonlu pour

eeux qui sont À la tête de VEglise et
de l'Etat.

Bien respecineusement,
Ci, Grav,

Prot, Apoet,
Miusicus des Sauvages

_—Nous upprenons que l’honorable
I, Le Pacnad est gravement indieposé
À 60 résidence & Arthabaskaville.

—Dans un grand discours prouoncé
mercredi soir, à Ingereoll, Ont, Sir Ri
chard Cartwright s'est prononcé carré-
ment en faveur de l’Union commerc:ale.

Lin loge en Cour

 

Un tneldent en Cour de Pollen cone
tits entre lo Suge Dagns of

M. Sarroziu

Les nvocata qui plaident devant les
juges de ln Cour de Police ne sont pas
tenus rigonreusemont du moins par
l’usuge, à ke revôtir de ln toge et ln
plupart ce présenteut devant le tribu-
na} en habit de rue. Quelques.uns mé-
me en automue et en hiver, oublieut
l,reçu*ie parlent où ploident devant le
Juge de ge dévôtir de leur pardeseus.
Ce mutin,cette coutume,ou pour mieux

dire celle routine — Car nous FOmmcs
Couvaincua que ceux qui ln suivent n’en-
tendent innnquer nullement au respect
qu’ils doivent au iribunal,—a soulevé
l'incident suizant cotre le juge Dugns et
M. l'avocat Sarrazin qui reprôseutait In
dôfente dans une cause du Revenu vs
Roy, accused de vente de boisson le
dimanche.
Son Honneur la juxe Dusns, voyant

que M. Sarrazin avait gardô
de-sus, eu plaidant adevast lui, l'inter-
pellu en Ces termes : .
Le jug:—Est-ce que vous tronveriez

convesuble, M, Sarrazin, qu» je garde,
loraque je ruia sur le bane, won par-
dering,

M., Sarruzin—Certninement, Votre
LMonneur, daus uue ealle, comme celle-
ci, je v’y (rouverais pus À redire, .
Le juge—Eh bieu * mot j'y trouvernis

A radire,
M. Sarinz’n—Je ne oro:s pas que

devant celte cour 11 soit d’urars de
tenir tant au décorum,

Le Juge—Vous refuxez nlors d’en-
lever votre pardeasus. .
M. Sarrnzin-—Je refure cur aujour-

d'hui parce qu'il ne versit pas conve-
uable d’eulever mon habit devaut l'au-
ditoire ct devant cette cour. Mois À
l'avenir puirque la cour le désire, j'au-
rai roin de me conformer À og volontés,
et de ue plus reparaitre devant elle avec
mon pardessus,

Cette dernière parole de M. Sarrozin
a cloe l'incident et le procès s’est con-
tunué.

l'our notre part nous croyons qu’il
Bernit plus digne du tribunal et de la
profession que MM. lea avocats porlas-
seul In toge lorsqu'ils plaidenten Cour
de Police niuri qu'en Cour du Mecorder.

firitnd souper à lEnatitution
des Nourdes-Mnetles

amnie de In eéance anuouche

Prog: ; : ; ;

pour ce Boil - “ea de Verdi )—Belln-
lo. Rigoletti (Ups. = Pierre et Melle

mo. Duo: Mme >>"

Lebieur.

20. Cher ;

St Pierre our (Vaure)— Mere
Allelma d'amour (Faure)
Delorme. . uw Cho-
L'oiseau léger (Gambars)---
Jette,
Discours par l'honorable P.J. 0.

Chauveatt, .

Recollections of home—Mme St.

 

le Seigneur (p
e?—M.

do

—
—

40.

5 9

bo.
Pierre.
La « Charité ” (Faure) —M. St.
Pierre.

Geutll arrite

Gentil, qui s'était échappé des maina

da haill) de Rimourki et qui est coun-

damné A 3 aus de pénitencier, à dw

arrêté hier matin, à 4 hrs, par les dé-

tectives Lapointe et Carpenter. Gentil
Sait logh dans une mabion dain rne

St. Urbein. ll avait Ja puce & l'oreitle,

minis les détectiver s’y entendent mieux

que notre baiili. Un hommede police
ve mit done au œuet à l'arrière delu

antivau où était Gentil, pendant qu'on
entrait par devaut, notre homue vou-
lut encore jouer à 1a cachette mais il ae

trouva en face d’un homme depolice,
un revolver À lo main. Le gibier voit-
lut s’esyuiver, mais l'homme de poliue
lui cria de rentrer, que #il cherchait À
se sauver, On tirerait aur lui, et là-ler
aus, une baîle eiilla dane l'air pour ef-
frayer Gentil, co qui réussit À mer
veille, car il rentra aussitôt, On lui a
mia les fers aux 1vains et il ent probable
qu'on no lez ôtera plus pour faire diner
monsieur d'ici à quelque temps.

IMPORTANT

ue yous visitez New-York, éparçnez-

  

Lo
vous le transçurt de votro la location
d'au voiture, en arrétant au Grnmt Union
Motel, on face da Urand Contral Dopo
60 bambros mamifiquemeut imeubléos à $1

us par jour, J'ian Kuropéan. Ascen-

Restaurant xpprovis
Tramways, voitures,

 

Un souveulr dela ‘‘Mincrre’’

Le 24 août dernier, le capitaine Mé-
pard, commandant le vaisseau la
“Minerve,” envoyait les meilleurs re-
mercieiments de l’Amirai Vignes et les
tiens au capitoine Ormond, pour la ner
nière efficace qu’il avait à prendre pour
protéger contre les accidents le gril
nombre de personnes qui vieitaieat je
vaisseau el nusri sa recOuNaissauce
pour les bons services du chef, des ver-
ents ¢t des membres de la Police du
ort.
Cette appréciation à êté de nouveau

renouvelée nojourd'Lui par la lettre
suivante du Vice-Consul de France, BL.
Sshwob.

Vice-Coneulat de l’rance,
Moutréal, le 13 Octobre 1887.

Henri Bt, A. Ormond,
Ageut du Léportement de

Ta Marine et 1uspecteur ‘de
la Police du Gouvernement,

Mortréal.
Curn Boxsizve, .

J'ai le plaisir de vous rernettre Cle
icclus un chéque en votro faveur que
vous voudrez bien être assez bon de re-
mettre nux sergents et aux hommes de
lu force sous votre comsondement qui
ont 16 do vervice pendant ln visite de
«La Minerve” ici et comme un pelil
souvenir de non Gouvernement, |
L'Amiral Vignes, les Ofliciera et V'équi-
page du vaisseau ne cerrent de faire des
éle;sea de lu manière polie et utile avec
laquelle vos hommes 5e ont nequittés
de leurs devoirs souventaseez difficiles.

À sec l'assurance de mes ;
mcilleurs respects, croyez moi,

Votre trés-humble etc

M, Scuwon.,

Bureau de UAgent du Département de
la Marine ef Inspecteur de la Police
du Gouvernement.

Moutrén!, 17 Oct, 1887.

Monsieur,
J'ai l'honueur d’accurer réception de

la vôtre du 13 courunl, contenant uu
chèque pour les vergents et les hommes
qui untélé en devoir durant le abjour
de ln “ Minerve” ici comme un petit
eouvenir de voire gouvernement en re-
counaissance de ls manière polie et effi-
cuce avec laquelle In Force de l’olice
du Gouvernement s’est acquittée de Een
devoirs en protégeant coutre les acci-
dents le grand rembrede perronnes qui
ont visits le vaieseau.
Au rom dea membres de laForce,

permettez moi de vous remercier cur-
dislemeut de cs compliment auesi bon
qu'inattendu, i voua assurer qu’ils
avuicot déjit eccspté Jes éloges qui
leur ont été faits pur l’Armirnl et les
officiers, comme une récorupente suffi-
sante pour les kervices qu’ils Ont Été ki
heureux de rendre, pour faire nussi
asréable que porsible, lo #éjour du
vhisremt ict, ile vous cout en conséquen-
ce doublement reconnaisennts de ce
nouveun témoignage que vous voulez
bien leur donner que leurs etforta n’ont
pas été méconnus.

J'ai l'honneur d’être, Monsieur,
Votre obeierynt serviteur,

H. St A. Onuoxp.

Agent de In Marine et Inepectenr
de ln Police du Gouverneinent.

M. Schwob Fer,

Vice-Consui de France à Montréel.

Mission negro do Windsor,
Ontario

Nous apprenons que ln niseion don-
née la prennère gemsine d’ociobre, pour
lee nègres de Wiadsor et les environs,
pur le évd Père Wenivzar, 8. J, neu
un véritablo succès, Dix adulles ont été
reçus dans le sein de PEglice, «t bon
nombre de nouveaux écoliers ont Été
inscrits sur le régistre de l’école.

Cetle misnion n été, de In part du
Vtnérable Missionusire, un vrai actede
charité héroïque. Ayant offert lui-
même de donner ln mission A kes
propres trais, il a pu, vinlgré res S3 ans,
donner deux gronds sermons tous les

son par jours, paszer de longues heures au con-
fecéionnal, inetruire les cathéchumènes,
tn un tot, faire seul tout l'ouvrage de
la mierion, et cela nppurctiment sassy
In moindre fatigue. Vrniisent, Dien est
admirable daus ses rnint=. Après que
tou «suvre fut continuée, Aprèe son dé-
part, le bon père à fait parti les nègres
une distribution gratuite de livres d'ine-
truction religieuse el de controverre,
pour ln valeur d'au moins $100,

Celté bonne Remence Le restera Fans
doute js Funs produire des fruits, et
loraqu’au printemipe, (après le retour
de Monsieur le eur, de ron voyage en
Europe) aura lieu le renouvellement de
ls imisrion, 11 est plus que probable
qu'un nombre conaidérable Feront prêts
À enilbrasser la vraie Foi.

 

Uno soirée à "Académie de
Musique

Dds 3 bieurens samedi toir l’Académie
de Musique regorgeait d'une foule com-
poite d'nmateurs du théâtre cane-
dien-français, qui »'étnient rendus À
notre plus beau théâtre pour répondre
à l'appel de la sociêt& des Artisans
Canadiens-Iraucais qui donuait cette
avirée à ron bénitice et pour assister à
la représentation de ** L£onard ”” où les
« Carrières de Paris ‘’, gennd drause en
7 actes par MM. Edouard Brisebarre et
Eugène Nus.

Cette pièce tait jouée par le cercle
artistique l‘ranco conolen sous la di-
rection de M. le professeur HE, M,
Templo,

Duwons de suite que la roirée à été un
véritable succès financier. Toutes les
places étaient bien remplies et la
deuxième galerie, qu’on appelle “ pou-
tailler” à l’aris et “pit” aux Etats-
Unie, a vu rarement nes Lnoquettes
wursi bieu remplies.

J,es membre: du cercle qui avaient
antrepricel’interprétation de “Lonard”
. ~anéral n3gey Lien ncquitiéy
ee mont She ;

eur rôle. .
deet Templè qui jounit le tole de

Lhonurd, l'âme de ln pièce. Ceux qui
ont remporté ls palme sont enns con-

tredita M. Marcus dans le rôle imposel-

ble dde Saint-Phar et M. Broleurdans

le rôle de Benoit le type du gamio de
Paris, M, Tremblay dans Je 10ie de
Marcol a ranporté un succès dans en

partie du jardinier. M. F vurnier à reis-

pli le rôle ingrat de Larigole avec nscez
de tact,
Quaut à M. Lebel £A chauson des

Egoutiers aète bissée À chaque couplet,
Melle Antonine weet attiré les ap-

pluudissements de l'auditoire dans ea

chanson ‘La Cigale” et ou lui à préceu-
16 deux magaitiques bouquets
Madame Csreau e'ert pulfetement

bien acquitté de tou rd'a la “ Mère
Morel" In portiére mod's,

Durant les eniracter, Melle Fugénie
Teesier notre cantatrice canadienne, A
chanté les plus jolies chuuzons de son
répertoire.  Ello &tait necompagaée nu
piano par M. Clark.
Somme toute In toirlo a Std agréable

Lien que la pièce fut an get longue.
On nous agsure que LA. Templé va
éparer le aoguilltug diame intitulé

+ Les deux orphelives ” qui sera joud
su commencement de décembre,

 

L'enquête sur les boodlers

 

L'en quête eur les boodlers w'ert con-
tinuée cette après-midi à l’hôtel de
Ville «tevant Son Honneur la maire
Abbott et MM. les échevins Dapuie,
Hamelin, Morris et Boiezeau,
Le comité a riëyS trop tard pour que

nous puissions donner le comptéesrendu
de l'enquête cette après-midi. À demain
leu détails, 

LA SAINT-LUC
C'est avec l'autorisation bicaveillaute

de Ba Urandenr Moneeigneur Fabre,
archerèque do Montréal, que leu étu-
diants en médecine de l'école Victoria
céléLreront, demsin mardi à 93 hro du
matin, In fête do leur Faint patron, à
Longueuil.
Tous les étudiants et leurs amis sont

cordialement invités,

PETITES NOUVELLES
Verdict,

Le coroner à tenu une enquête eur le
corps de John Duckworth tué par les
chars samedi. Le jury a rendu uu ver-
dict de “ mort accidentelle.”

Accldint

Un jeune homie da nom de Thomas
Yourg, employé à la buanderie de M.
Love, à été L'essé à la jatob2 par un
cheval. Il a été transporté À l’hôpital
ginéral.

 

 

 

Vol

James Doyles a été condamns 4d 6
wiois de pricon, ce matin, par le magis-
trat de police, tur Paccueation de vol
d'une paire de pontslons. Au moment de
€0n urrestation, ou à trouvé eur lui 3
miontres qui avnient Été volées ily n
une eemoine, chez M. Laparir, mar-
chund de ceconde waio, dela rue Craig.

Accident

Un noiumé Pierre : Millette, desmeu-
rant au No. 245 rue Ste Catherine, est
tornbë eur un rasoir, Lier, et il s'est
fait une blessure aseez grave au bras.
Les Dre Buril et Leblanc ont denné des
soins au bicazé,

Trouvé mort

Un constable a trouvé le cadavre
d'un enfaut nouveau-né dang Je pas
sage de cour de In réeidence portaut le
No 116 rue Sanguinet. Le cadovre fut
trangporté à in inorgue et le coroner a
Eté notitié.
IV Epilepsie

Un nommé Thomns Augé est tobe
d’une utlaque d’épilepaie hier après-
midi, au coin des rues Beaudry et Ste
Catherine, Des amis le firent trans-
porter À sn résidence.

Alarmes

Une alarme a été sonnée à la boite
118, vers 11 heures, vamedi, pour un
comnencement d’incendie au No 627
rue Ste Catherine,

—Une alarme n CtS connée, vers 34
heures a. m. hier, à la boîte 125, pour
tn commencement d’incendie dans un
restaurant nu No 1423 rue Ontario.
Peu de dommnges dans les deux cas.

Renverséo

live femmtne âgée, du rom de Dai-
fneanlt, à été renversée par la voiture
d'un cocher de place, sameili soir, vera
dix heures et demie, sur ln rue Sainte
Catherine. Kile a eu le bras fracturé.
Le Dr Jacques a Eté appeléprès d'elle et
l'a fait conduire À £a demeure.

Monton do Perse

Capots, monteaux, caeques, man
chona,collete, bone, collerets, capines,
rarnitures do capotr, en mouton de
’erge, en grande quantité chez FEA=-
cœur kr STE Manit, 1499 rue SteCathe-
rine.

Une donne wurvre

lundi soir, 17 octobre, aura lieu à ln
salle du Cabinet de Lecture, No 1717
rue Notre-lame, une graude représeu
lation dramnstique et musicsle donnée
par la cercle Iberville à l'uccasion du
premier anniversaire de ce cercle. On
Jouera pour la circonstance un nouvenu
drame intitulé 20 ans d’exil >’ dont
Panteur est M. IF, Frivet un dea fonda.
teurs du cercle. Le but de cette soirée
cat de venir en aide à uue bonne œuvre.
Len prix d'admission sont de 50 et 25
ceutina,

Arcldcnt

Arthur Venue, fils de M. Alfred
Venne do FAssomption, s'est acciden-
tellement coupé le nez avec une hache,
ces jours derniers. Il est eu vois de
Eu*rieon.

Secret No 13 <dte Uco Tucker

Quaguent de la Movtague Verie your
lümplâtres.

 

MARIAGE

lruten-Dasies—A St Uenri de Mas-
couche, le 17 du courant, J. J. Ethier
Eer. Médecin de l’Epiphanie, À Delle
M, muDariel, La bénédiction nup-
tinle 0 ed doand par lo Raed M. J.
Lauz-nt, care de St Henri de Mascouche,
 

AVIS SPECIAUX

—Les corsets achetés chez S. Carzley
tont reconnus pour l’aisance, le con-
furt, la durée et l’excellente valeur.

—Lea jereuva de roie chiz 8. Carsley
sont sans coutredit les plus belles war-
chaudiges parisiennes importées à
Montréal.

 

M. Zola vient d'eutreprendre un petit
voynz+.

Ou’ unucnce qu'il vient de (ravereer
la Crentie. IT n passé quelques jours à
Ayram, d'où il et reparti puur re
rendre A Sernjsvo, en Bunnie.
Aprds avoir Écrit la Terre, le retuane

cier aurait-il l’intention d’en faire le
tour ?

 

EN RESUME
La dysrepepsie est une maladie ter

rible. Un foie en mauvais état est une
mirère l'indigestion est l’eanemi de
In santé,

L'appareil digestif humain eet un
des plus compliqués et constitue une
des choses les plus extraordinaires en
existence, Il ect rouvent eu dérordre.

_ La uourriture trop gra-se, trop gros
sière, trop uiauvaise, ln mauvaise cui-
eine, ls fatigue wentale, les longues
veillées, lea habitudes irrégulières et
hesunoup d'autres raisonsqui devraient
népas exister, ont PTAduit dans Ju no-
tion Américaine un grand nombre de
dyspeptiques. ;
“Mais lu lleur d'Août de Green à fait
un travail élonnaut en réfurmant ce
triste état de choses, et eu renjant la
wuth sux américaing au point qu’ils
peuvent manger et Etre heureux.

Rappelez-vous :—II n'y & pas de Lou-
heur eavs ls santé, Ls Fleur d’Aocilt de
Green donue la force, lu eanté et Je bon-
heur au dyepeptique. Deruaudez une
bouteille à votre pharmacien. 75 cents,

 

RESTAURANT DE LAPRINCESSE

F. LavouRr, propriétaire.
Diner à 25 cantz, menu du 17 Octubre.

SOUTE.

Soupe au célery
pe y Soupe au barley

POISSONS
Avguille rôti
Brochets rôtis, Morue feaîche bouillie

ENTRÉES

Croquettes au riz Pot Pies.

HOUILLL
Corn beef et Lard salé aux choux.

ROTI
Bwuf roti, Agneau roti aux onions,

Sauce blanche

LÉGUMEà

Patates À l’étoutt?,
Patatea bouilliea.

Naveta en purée,
Tomates en Eauce.
DESSERT

Pouding à ‘la Reine, Pommes, Fro- mage, The of café, extras Scis In tasse,

Dépêches du Soir.
CANADA

M, Evaulurel, député de Prescott, à
In Conférence Lulerprovinciale.

(Srécinle [a L'EYRXDARD)
Alfred, Ont. 17.—L’hon. M. Mowat,

premier ministre d’Ontario, & invité M.
Svunturel, député de Prescott, à l’ac-
compagecr à la Conférence Interpro-
vinciale,

C’est une excellente preuve de l’es-
time du cabinet d'Ontario pour M.
Evanturel, et de la délicaterse de M.
Mowat de 58 faire accompagner à Qué.
bec par un Canadien-I'rangais, québec-
quois et membre de ln Léginlature.

Incendic ot pertes do vies

Québec, 17—Un incendie s’eat décia-
ré vera 10.45 hire, p.m. hier, dans la
maiecon de pension de Robet Neile, au
lac Edward. Los pensionnaires an nom-
bre de 15 et les 6 membreade la famille
Neila, eurpris dans leur eommeil, es-
euyèrent de 5e euuver, mais déjà Jes
flammes enveloppaient l’édifice entier.
Ils n’avaient d'autre moyen d'échapper
à la mort que do ee jeter par les fené-
tres. C’est cc que tous firent À l’excep-
tion de 3 pensionnaires qui ne purent
s’échapper et farent brûlés à mort,

ETATS-UNIS
Lessnisicn do l'Aluska-I.Cs vues de

l'Ansicterre

New-Yorle, 17—Le csrre-pondant de
Londres au Jerald de cette ville com-
wunique a ce journal ce qu'il prétend
de fource certaine Etre lea vues du
fouvernement anglais tur lea saisies de
Ala:ka. M. le secrétaire Bayard peut

prétendre quo lu question ne 6e rop-
porte pas à celle dea pêcheries capa-
diennes, mais il lui cera diflicile de
faire partoger eon opision À celui qui
sr (trouve an couraut ‘le lu eituation.
Depuis deux ane, et même à Certains
intervalles depuis 50 nos, les américains

 

sc ont émus dece que les provinces
unglaices de l’Amêérique du Nord ré-
clamaient juridiction sur certaines
baies qui sont plus larges que eix
milles # leur entrée.
Nous les voyons maintenant réclamer

une plus grande juridiction dans les
eaux du Pacifique Nord que eur le
golfe St Laurent.

Le département d'état à Was
Lington & prétendu que le gouverne-
ment anglais n’A jomais ogité la ques-
tion du droit des Etats-Unis d’exercer
fn juridiction sur les enux de In mer de
Béliring, mais nos voisins nssnrèment
ont agi tans diecrétion en roulevant la
question de ce qui n’est pas réclamé
muisexercé, Le dernier président répu-
blicaie, le général Arthur, euggérait
dans un mersoge présidentiel que cette
Question de naviguer dans la mer de
Behring fat réglée par une commission
internationale; voilà qui démontre que
l'exercice ectuel d’une réclamation
obscure à une juridiction exclueive
Tenferme comme une arrière pensée de
3 part du gouvernement des Etats-

nia.

Vue collision

Emporis, Kantne, 17—Le (rain do
P’Ouest. No. 6, cur lo chemin de fer
Santa Fé, est venu en collision avec un
train de conetruction À deux milles ce
cette ville, Famedi aprèa midi, G. S.
Bucher, commis de la malle et AT,
Hartwick, l’ingénienr, ont été blessés.
Les dommages caueés aux chars sont
considérables.

Nègres ot Mexioentus

Rivereide, T'exas, 17—Des nègres et
des mexicains ivres se tout pris de que-
relle hier eoir, Bienidt une bataille en
règle s’engogen ; les revolvers furent
tirés et fireut feu, les Couteaux forent
tortis. ‘Trois nègres furent blessée u6-
ritusement et plusieurs antres légére-
ment,
Du coié den Mexicains, il y eut un

tué et deux blessés fatalement, EUROPE

LS senndale Caffarel— LIntransi.
wenn”? pouranivl

Parie, 17-—M. Wilecn, gendre du pré-
eident Grôvy, & intenté une poursuite
contre L'Intransigeant, pour ce que ce
journal n raconté touchant le ccandale
Cofturel et M, Wilson.

Encore lo feu

Paris, 17—Pendunt la représeonistion
de “‘ La l’atrie,” à l’Opéra hier, le feu
west déclaré au théitre, wais Jes flame
mee farent sussitol bteintes,

Lo Faprpel ln Révoluifon

Rome, 17—Dauy ron ullocution aux
pêlerins français hier, le St Père à troité
de In question industrielle, dénoucnas le
sOcialrsine, mais inaistaut pour que les
gouvernements prennent Fous fleurs
+oins ls bien êlre tintôriel deg peuples.
Léon NIIT demanda à eus auditeurs de
ne pas prêler l’oreille aux conreils et
suggestions des révolutionnaires, qui
ne inanqueraient pas deles tromper.
Le Paye n’a pas fait n'lugion à la ques-
tion romaine.

Plus fanadique quejamais

Londre, 17—Le Stgndard croit que-
les autorités sont blämaules pour l’ab-
sence de In police & l'ussemblée de
Wocdford. Il espère que M. Balfour
ogira Fans retard contre la trahison de

» O?Bricn.

 

DE PASTOURT
 

—Sir ‘Thomas, Henry Grattan
Kemonde et Arthur d'Uonuvr, députés
irlandais, ont été reçus avec enthou-
rineme à l’Académie de Musique de
Jersey Cily, hier coir.
—40 per:onnes ont Été arrêtées A

Barcolore, E-paroe, sous l’iccusation
de fraudes commises nu bureau de
poste de cette ville, Plunieura employés
s0st impliqués daus cette affaire.
—Le steamer *“ New-York * {est ace

arrive & New-York, hier #oir. ’

—Un enfant de 16 ans, John Burrett
de New-York, a éth nsrassiné par un
italien dn nom de Grioseppya, la nuit
dernière.
—Cinq stearmners venant d Europe ont

débarqué hier au Castle Garden, Newe
Yorle, 2,602 émigrants. Sur ce vombre,
407 cout arrivés par le paquebot fran-
ais © Britaunia?, de in mème ligne
queAlenia’. Comme il n'y avait pas
en d bord un seul css de walnlie sus
pecte pendant la travercée, les passa
gera out pu débarquer sprès que leurs
agages eurent (CS soumis À des fumie

gotona Énergiques,

Deux enfants ont été brûlés À mors
dans l'iacendie ds ls inion de leur
père, James Ü'Uonnell, à Boston Lier
—Ln maison occupéé par J. G. Ale

port, épicier en pros de New-York,et.
deux waicous adjscentes ront devenunes
la proie dea una ce wntin. Les
domnnagca cout de $100,000,

—À son arrivée à Mauchester ce tma-
tin, M, Gladstone à reça une ovation
enthousinste de la foule qui s'était rns-
semblée pour l'acclamer. D-main, il
patlera A lo réunion libfrale de Not-
thingham,

 

Capotn de chat ynuvage

Tout le moude ait que le plus grand
aseortiment de capols de chit sauvage
se trouve chez FRancœuR ET Sre MARIE,
1499 rue Ste Catherine.

 

—Huseny & Coutois, 1581 rue Ste
Qatherine, fabricants et importateurs
de belles et riches fourrure, le maga-
sinpar excellence pour la beanté de Fes
modes et le fini de ce4 marchandises.
Un tazar de couveautés consistant en
Loutre de mer, Seal, Vison, Caster,
Opussum, chinehella, Mouton de Perre,
Bokara, Chat Sauvage, robes pour voi tares eto., etc.

-tzlts de Deauliirnois, Itoiford, Itervilie.Joliot-

 

SecretNo IA do Gco. Tucker.
exubritpeBhume, Toux, Enrouetaent

. °. an
dirop Dotaniquede Tucker. s nom Ce

 

Propos de chasse:
~~Ileat bien, rare queje tire. un coup

de fusil sans résultat, dit ling, Ce-
pendaut, je me rappelle, Nh celu
cing noe, jo tiraiun lidvre ef. ..,
—Vous le manquites?
Oui, maisle coup de fagil ne fa:

tout 4 fait perdu’: il y avait à
quelques pas de là un payeau qui fat
ué net. To

  

Necret No 13 de Too Tr
=. cer Sa .

Lotion pour Boutons, Pus i:
gal-Rheur, ules oi:CNT

 

AY PUBLIC.

Demandez toujours à votre
Pharmacion ou épicier lo necret do
Goo Tuckor No. 12 connu sous Je
nom d’Arropuho ou Baumo dos:
Montagnos Vertes pour maladièe
internes ot oxtornes; novous laisses
pas tromper, co

 

Méfiez-vous de ces articles coutrefaits.
Si ces inventeurs n’ont sucune foi dans
iu valeur de leurs médecines, ils denne-
ront en hounêtes gens, un nous qui leur
appartient, et n’esvayeront pas à vendre
sur In yéputstion d’un autre; mais
coumeils aovent que leur préparation
n'a paz de mérite, ils 5e servent du
mAUvois principe d’itaiter les autres.
Noun demandons su public quand il

schétera, de #'assurer que leram du:
grand homme’ de médecine enuvagel
Geo Tucker, soit gontfé dann le verrs
es que le nom de la compagnie des
afortagnes Veries soit eur cbaque tou-
teillo où boîte et que le numéro de la
rue sGit aussi mentionnée,
18 compagnie du dee Mon-
ques Vertes n’ade t, pour le gros
qu'au No. 664 rae St Laurent et Eu
PART AILLEURS.
Tout autre contrefait.
PUBLI0,METTEZ-vOUS EX GARDE!

 

—Les petites pilules pour le foie, de
Carter, ne doivent pas être confondues
avec les pilules purgatives ordinaires,
dont cllesdifférent sous tous les rap-
ports. Un seul cseai prouvara leur
supériorité.

 

Secret No 17 «de Geo ‘Tucker

Guérit la Paralysie, Lipilepsie, Dé-
pression Nerveuse, Danse de St. Vitus,
Battements de Cœur, Hystérie. Un sn
igpasmodiqu paissant,
 

 

ON DEMANDE des jeu-
nes filles pour écotonner
du tabac. S. DAVIS &

 

fon. Eluc Cotté.

O* DEMANDEuncso:vante au No 454 La-
gauchotidre, 151,juo
 

N DEMANDE immédiatementuno servan-
Grale pour une petite famillo. Pas

de lavage. S’adrester nvec des rccommanda-
tions au No. 169 rue St Jfubort. jno-50

ON DEMANDE
Une excellonte cuisinièroet plusieurs bonnes

filles pour Ia table, ‘Très bon service,
B'adrosser a
Gs-jno No. 1634 ruo Notre-Dame,
 

nes filles de 144 16 any,
pourappreadre i faire
“es cigarettes.  S’adress
ser an No 47 rae Cotté.

jno-50

ON DEMANDE

deux heures P. M.
 

fServante demandée. |
Oa «amande une servanto général

millo de doux personnesTapour far
B'adrisser à

J. M., Burcau de L'ETENDARD.

PERDUE
Daoa leschars dal’acifiquo entre Lachuto et

St Auguatio, uno linsse «bo billets de dix pias-
tres do Is Tiangus du Youple, formant une
sommesdo $100.6).
Mécompouto libérale à celui qui rap

cette sounno an propriétaire, le Rev.
J. L. Archambanit, curé
Comté

riers

to Ste. M anedo à ;
des Deux Montagnes P. U, $ woniaue

Gip -110

EMPLOI DEMANDE

Un bomuie, non marié, d'uno cinquantaine
d’aonées fort et de robusto copstitation, dési-
re.un euvloi quelsonque. Salaire modéré,
Bornes référeuces.

S'adresser au

 

 

lao-1lo Darcau de L'Etendard.

AUX PROPIETAIRES
MOULINS À FARINE

Un w.ounier de {i larpaude noise premidro olarso demando une

S'adresser au
100-tno Buzeau do L'Etendazd,

A LOUER
., Deux bolles chambres 1 ‘a
dresser au No 1374 rue StoCotboriondeFa
 

UNE DAME demourant à In campagte ai-
maerait 8 y rendre chez olle des intgonsade

LS neck?

Colonne Carsley

ON DEMANDE des jeu}

Un agent d’abonnements de |
rremière classe à L'ETEN-|-
pARD. Bonssalaires. Se pré- |.
senter entre midi et demi et}
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Fourrurcs
Fousruros
Fourrures
Fourrures
ourrutes ‘

Fourrures
‘ourrures

Fourrures
Fourtures
Fonrrures 

Nirr(jaruituces on Fourrure do phoque du
Grooniund, opossum noir, ours, Sable do l'A-
laukt. nutrin.lyax, lièvrenoir ot autres nou-
voautés on fuit de fourrures, manchons, sat-
chells ascortis.

S. CARSLEY
 

 

Norz.—Encore la garniture favorite pour
l'autOrnne ; les couleurs sont parfuites : bonne
qualité ; les plus bas prix do Ja ville chez

8. CARSLEY
 

 

 

 

Lignes à bon
Lignes à bon
Ligacs A bon
lignes à Lon
Lignos n

bon marché
bou marché
boa marché

F. pou march
| n march:

4° OF * + ; “>

’ En fait de marchandises de coût ‘pour (ra-
vaux à l'uiguilles articles on peluche: articles ;
en soie:articles on cuivre ; artiolezen coppe-
articles en argont ckez

 

 
 
 
 

S. CARSLEY
EY . : RES

; ~ . ve ta ules à
. Critables + “ad

Cow sles LPSVoiesGTR
Sous-vétetnents .

  
Sogs-votoments

 

Bous-vétoments “yp
In Hi ne Fearn «© :
n iuine Ecossalso

* ‘én lalne ¥eos alse 7?
En Inino Ecosraise

+ Chez $, Carsley, lo magasin ponr les véritables |
rous-vêtements enlaine Ecosraize, le ssui 1ma-
snsin afi ada où l'on tient un assortimost
<omvlet do- sous-vêtements pour dames et en-
fants, prix toujours plus bis quo dans les au-
tres mogasins.

 

>

Sous-vêtements + ,
- Sous-vêtements +
Sous-vétemonts
Sous-vêtements

= Baspus 0 i “i.
Set “ i= pas ie,

ot Bas .
en Soio en Soie
en Soio en Solo-
en Sois en Solo

, 0a Sole OT. . 8 Soie
PAST A ‘ 3 Tare

Magnifique assortiment de sous-vêtements
ot Lng ea tolo pour dnmes. Lie plus beau du
Canads, Ilias cn solo une spéclalité: se ven-
dont très rapidement. . |

- S.CARSLEY
 

A cotes 73c.
A ootes 780,
À cotes 7:c,
pouronfants Bic
pour enfauts Sic

:} paires de bas en
3 paires do bas en
5 pairoY de bas on
:i paires dé Las cn
: paires de bas en

 

3 paires du bas en rourcnfants 765
3 paires da bas en do conlour 7%.
J paires do bas en de couleur
3 paires de Las on ds couleur 78e 
Allez directement chez 8. Caraley pour les

Bas do Lames ot d'enfants: c’est [A que vous
pouves aomiser 20 pour cent, Les mar-
chands achètent pos Busau détail ot les re-
vendent à leurs pratiques à bons profits.

S. CARSLEY
+
 

pour Dames
pour Dates
pour Dames '
pour Dames _- “
pour Dames
pour Dames

ins pour Dames
pour Dames
pour Damos

   
 

Gilots Cardigans pour Dames, de &
grondeurs, atsh ot Dix + coupeparfaitesto!

+4 SSCARSLEY
Loge ho. fus =
 filles peur Jear ousoignor Ja langzse

Bonne {artruction et zoins constunta.
Adrezsez Boîte 502,

SUTTON, P. U.
 

 

 

Le soussigné ayant été appuicté pour resc.
voir et collecter les srrérages de taxes dues er,
vertu do l'azto 45 viet, o3. 22 rar Yas Dyn.
aues, compagnies d'assara"ze, de chemins do
fer, do navigation, Ze prat ot rénérn'ement de
Lute: sompegnie? incorporé€en fuisns t des ails
res dans la proviace da Qaéteo, pour les Diss

te. Moatréal, Oitaws, Pontiac, Richelieu, St
Francois, St Ilyacictho et Ter:cbonne donne
avis à tous les intéressés d'avoir à payer fours
dits arrérngos à son Larcuu, à Montiéal, d'ici
au 31 Octobre cournnt (1887)

Toute coinpa gaie gui 16 Rerm pas aoquittéo à
cette ds'e, sern poursuivi lo ler Novembre pro-
chain pour lo capital ot los intérôts_do la dite
taxe.
L'istérét sera remis à tous ceuxqui pais-

ront avant le ler NOVEMBRE prochain.

Montréal, 17 Octobre 1887,

C NEAUSOLELL,
Avocat,

N. D —Les journaux guotidions de Mortréal,
et les journaux dos districts intéressés sont au-
torisés à lnséror cotto annonce Jusqu'au 81
octobre courant,
 

Provinco de Québes,—Divtrietde3 Rivières—
Cour do Circuit-+No, Charles Dion, De-
msndenc—versus—Alphonte Duval’DELerdeur,;
La vingt sixidmo jour d'Ootcbro cuurant 1887;
dix boores do l'avant-midi, au domicile du:

it défendeur en la Cité do Montréal, seront!
veudus par autorité do justice, les bien et
effets du dit défondsue, rnisis en cotto cause,
consistant en meubles de ménage etc. Condi-

  

‘as

 

+ exflenta-de lid tn Franco, n si
(ants ds Kid ! IOrES.CotameransaCTaiement ignota de rid _ _ particulièrementpour tout où quitouche à ia
ants do kit que 06 mods de paiement,| 4 nusfaoue
san « *, > CR .

Gants do Kid = .. FH, POUR RECEVOIR
Gants do; Kid Lo
Gants de*h‘d >: + =.
Gants deKid vo a |S A 19c le Erane

0obriacirales Nouveautés surtout de Inma-|| TOUS OUVASANRPRAIRIE
, IlsufieJndsosser le montant on un man-fat-

S. CARSLEY
SYLVA CLAPEN,

AIT TT | 13%BedOdes,Pariy.Erance.
LLC UHR E whgarUn seul esssl suflit pour ‘cons aînorè deaia em a

i

Wes. 1705, 1767, 1769, 2771, 177%, 2775obATTY,

RUE ROTRE-DAMEH. MONTREAL. --

| No. 15

'DB LA COUR DU BANC DK LA REINE

PosauePoiote.rat

:| Lesmeilleurs biscuits sur 10 marché aont coyz

pard0 livres, et
| su qua Lespersonnes ui no sont pas res-

… jro on qui n’on que d'une petite
pt doivent envo; taveo lo

| adic I.
fides

“"C. D. MORIN

 

  
     7468 FOR IT, AND FAXE RO GFK

BEWARE OFIMITATIONS:
by Tus

Fat

.

=;

 

Mark.Mado
louiei

QUEENS]
…, LAUNDRYBARS *(Ciéontiensraie,

X53 Totas Goa

vn A 1

JUEEN'SLAUNDRY
(Seven ponr wpaY BAR

i 8; entre
ta; Blghée-vous «es coniref

cf 3 Far yong,ça |[TaPHaR6 par 1e
% Te ~ALBEXT TOILET S0Ap 9,

 

   

Lustres à
[EY] .

WILLIAM
Poseur dAp

TOUTES LSPECES DE

16a 57-1a-mle

LES FAITS
nur lesquels t fondé àtionsàlnfaveur as publie.deniPons

Cook’s Friend
NONT:

1o—Elle cat faite d > ’GHEDAÈNES des plus FURS sx

20—Ceux-ci sont PARE. a =sn RFAITEMENT

3o-Ponr une valeur do VINGT
CENTS de vrate Coofc'u Friey

garervoue niedoONRARERave valent de QU »
CENTS de poudres dispondienneu—'
Simmpomme parce qu'on tes pré.

4 olsescuf pures ct guys,
vend qu’en dattesde ferbianse ame
En déinil che
ery, * tous 103buns,futet

Situation, demandée
;, On Jeune hommo bion recommandé, -
alma la Lonue des livres en partiosimpleet
en partie duablo, lant b -
sal,déslro ne placerdans dabureceLee
S08draner L. A. 0. Bareau del "Hendard

[TY
! y ’ 7 ASS

B—— mur
0 ‘Quartier dHochelaga.

i
i_Ilyaum LUNDI SOIR 1017 du présent, à7.30F.9L., à la anile Publique,ragDôties. das
lioClestoiradoss condaniecivinar, TPS

Parordre,

JOS, VERSAILLES,

BAZAR
Au profit de l'Hopital Général de

Montréal

Tnblo de Rafenichinsements.

On est prié d'envoyor les dons
ja lo chaque matin au Victoria TinePeon

ALFRED I, RoE,

LOUIS LARIVE
. ORGANISTE

LONGUEUIL, PrP. Q
Ci-devant de Montréal, . .:

Leçons de chantPiano, Orgue, À domiciou àsa résidence 53 KuoSt Thomas, Longueur

   

 

.

VP, S. = La wamoattentiaMontréalou sera continnée
aux élèves no-120

   

UNESESSION

t juridiction criminelle dens et pour ledistricé de Mont a auPalais
Justice, cn la citédeMontrent* 5ni &pren la cité 3
Mercredi, le deuxième jour de No-

vembre prochain, à dix heures
du matin, Co

EN CO) UENCE, Jx po: =Née NNDB -BLIC à tous ceux qui auront à eeoeOuno personne maintonant détenuo dens Iaon commune do co district et à tor.tes lesautres personnes qu’elles y soient prérentes.
JR DONNE AUSSI AVIS À tous les Juge: ; do PaixCoroners et Officiers de la Pai ! :gusdit,qu’ils sientÀ vy tronveraveHi

PIERRE J. 0. CSAUVEAL,
Breau du Shérif, °Montréal, 15 Octobro ‘1587 } 150-Jad

LE MANDAT-PONTE
maintenant on cours entro le Canada et Ja

a FE

ms
 

Maison de Santé .
LYPTIQUSS, HTO. To.
=G008 LA DIRROYION p1F-—-

FKEREN DE LA CHARNCE

loin que l'égilse de Ja
du msime odté do Ia dite

église ras Montréal, PF. Q.
on 3 6m's-4mas

Lo mieux estiomoillenr marché

 

FAITS PAR ,

* The Montreal Biscuit Co, ”

CAUSTIQUE!
La chose is los Éconuimique que vous pois

sies vous proonter pour faire la savon et ponr
laver n'importe quoi. ñ oent par livre ou 82.80

au 10ellleur marché possible

b

la station dachemin do or ou de
vices près de vous. Adrecses   tion, argent comptant. Jos. D Cu

u  MROBRTOAI, 17 Octobre 167, reread Ie Cy

 

ANSE.

   

 

Pona. Tne ALÉNEh m0fe Bec]

FrechonLefebvre. (ie
1645, RueNOTRE

‘MONTREAL c nL

Io) st mp308mm

ORNENFNIS Dc;
Vases Sacres,. Garnitures d’Autel

Chasublerics. ol Noiries, Mériuog,

MAene om

ud ; °
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Cris Bays,aux.

“ SOUTANES FAITESSU.ÎLESURES
VINS DE MESSE, — CIERGES ET HUILE D'ÔLIVE, - UNE SPÉCIALITÉ,

23 8Innjy

BRITTON
PLOMBIER
areils ‘a -Gaz et a V

TRAVAUX EN amrbeur
SFOomunnadesy exécuifes promptoment.

RUE”CLAUDE, Montreal
- —

VENTE A L’ENOAN
ParMARCOTTE & ECREMENT

YenteJpéclale do obey de Vo'tgre.
en © 20 courant, à nos salles Nvus Ge. J 8047sIn pyTodua. amen. Nous vandrins lus my.

200 Bobes di : ; __

en grandeur, et Shaderotast
an1 lotde RT} aokJot .Kobes rise notites tour vciture d'ez.

enpatedeonto,eeGuryo .
sèches, consistant arsMeasTarvieChemises Corps et Caloçons, HaulerDentelles, Mitaines do laine. ’,25 Cuistez de Bonnes - bottes, Jongaer, ws8, ;
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VALEUR DES LOTS:

$60,000. 00
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Sculpteur, Doreur, Peintre, Et

Nos. 198 et 200 Rus JacquesCait
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